
MMERCÈ
)USTRIE
INANCZI

ondé en 1887 MONTREAI., vendredi 19 janvier 1917 Vol. XXX--No 3

Les Pro.
elevée a
comme

S les base
Vend
vend

BOF

Assrezvotre succès de
fAssurez demain
NDtH IU<COPAI«En poussant de l'avant et en vendant
AIL ~aujourd'hui les meilleures marchandi-

ses modèles-marchandises connues
Bt pour leur qualité et leur pureté su-ni

màl"wim perieures, le genre que vous pouvezar
"' s~"~honnêtement recommander-vous ren- N
ýLKCOMPA""dez certain votre succès de demain. â

Produits Laitiers de Borden r
luits Laitiers de Borden occupent depuis près de 60 ans la position la plus
u point de vue de la qualité et de la pureté. Ils ont fait leur preuve
étant les meilleurs pour l'augmentation de vos bénéfices et pour former
s d'un commerce futur.
ez les Marques Borden et vous obtiendrez du succès. En les
ant vous donnerez aussi la plus grande satisfaction à vos clients.

Commencez aujourd'hui

ýDEN MILK COMPANY., LTD
'SC.ders of QuSlity" &
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Tout est Profit...
à ne vendre que des marchandises dont la qualité ne peut
être contestée. Ç D'abord pas de discussion avec la clentèle,
et, par conséquent, pas de friction, pas de froissement, mais
satisfaction pour le marchand comme pour le client.

Une marchandise de qualité supérieure est toujours
de bonne vente; elle n'a pas le temps de se défraîchir dans
le magasin; les ventes se succèdent rapidement et les pro-
fits se multiplient en conséquence.

VIS 1>'
C'est ce qui arrive avec les Produits de la Marque

eJonas":

Essences Culinaires de Jonas
Moutarde Française de Jonas
Vernis Militaire de Jonas
La ménagère ne discute pas leur qualité ; elle sait

que ce sont des produits supérieurs; c'est pourquoi elle
les redemande toujours après en avoir fait l'essai. q Le .
grand débit des Produits Jonas est une source de profits .
pour le marchand.

Avec eux pas de capital mort, mais un capital actif,
roulant et se renouvelant sans cesse.

Avec les Produits Jonas, pas de déboires, pas de 1
2 pertes, mais des Profits certains, toujours renouvelés. b§l2

Henri Jonas & Cie
173-177 rue Saint-Paul Ouest, MONTREAL

VoI. XXX--No 3
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Trois Fèves font 3c de Profit
Voici comment

Ouvrez une boite de Fè-
ves Simcoe (assaisonnées
Sauce Poivrade) dans un
grand bol, et couvrez le
bol d'une assiette en pla-
çant une fourchette sur
l'assiette.

Ensuite-

Lorsqu'un client entre
dans votre magasin, placez
trois fèves sur un morceau
de biscuit et laissezle client
les goûter.

Le Résultat-

Une vente de Fèves Simcoe
-3c ou plus de profit pout
vous. Essayez cela; vos
clients apprécieront ce
don.

Dominion Canners
simples ou Sauce- Tomate, Sauce îî

Poivrade ou au Lard.Limited

Hamilton (Canada)

Vol. XXX-No 3
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PRIX COURANTS
D)ans la listo qui suit sent comprises unIquemet les aMnques 8»écale dé Mrehandlse dent le. maisons.i IBÉIquée.On o&-

ractères noirs, ont l'agence ou la représentation $12 1 ete1 au Canad" ou que.ces Maisons manufacturent elles-mêmes. Les Prix
indiqués l. mont d«après log derniers rensel menfa fournis par les agets, représentants ou manufacturiers eux-mimes.

WALTER BAKER & CO., LTD.

chocolat Premium, Pains de 3%
Dy. et de % IV., boite de la
liV. par liv...........81

- Breakfast Cocos,
boites de 1-6.
%, %, 1 et 6
liv. ... .. .... 0.41

Chocolat sucré,
Caraus, % et
%~ de liv. bol-
tes de 4Ilb.. .0.31

Caracas Tableta.
Cartons de go,
40 cartons par
boite, la boite .1.26

Cartons Se. le
cartons par
boite la boite.* 0.15

AEGIBENIO"Am5r-
tRADMAA% tis' 88paq.

par boite, la
botte ........ 1.00

Chocolat sucré *Dlamond', pain
de 1-I de liv., bolies de I liv.
la UV,.................... .sé

Cinquième. pains
de 1-5 de IIv.. boites de 4 liv..
laUlvre..........0.28

'1acao Falcon <pour'soda cbau<
et froid) boites de 1. 4 et 10 liV.,
La livre .................... 06.80
Les prix ei-desuua son 7... 31ont-

liai.

BRODIR à HARVIE, LIMITED
Yarmes préparées de Brodie La dos.
"XX" (Etiquette route> pqts.

8 1s. .... .... .. .. .. .... 3
Pqta de 6 lbâ..- .. .. .. . 4.

Buperb, pqts de 8 tbé.......09
Pqte deliUV........&0

Crescent, pqte de 8 Ibâ.......10
Pqts de S ibo. .. ......... 1

Buckwheat, pqta de 15 UiV. *1.0f0

8UV. ... 8.30
U1V. ... 4.8

Griddle Cake, pqts de 8 lbo. 2.20
Pqts de ô Ibm. ....... 4.80

Pancake. pqts de 1% Uv.....1.00
Les caisse contenant là paquets de

I livres ou à dos& de 8 il, à 2Oc, cha-
que.

La pleine Valeur est remboursée pour
Caisses retournées complètes et e boa
état seulement.

L. CHAPUT. FILS £CIE, LTRE,
Mentréal.
mpRimuen

Thé Noir Ceylan et Indien
Etiquette Rouge, paquets de 1 lb.

c-m l bo, la livrée.........0.88
% lb.

e-a 80 Ibm.. la livre ......... #A

lb.. *-à 31OU lb.., la livr.... 8.88
lÇiquette Argent - 1 lb.

e-m se lbâ.. la livre.........06.46
là Ib>.

c-s 110 Ibo., la livre ......... 6.40

'COW BRAND" la marque toujours
digne de confiance dans ses résultats.

Aucun autre soqda sur le marché-
West aussi vonnu de la bonne
ménagère que le ."Ccv Brand".
Il est fameuj pour tien rémultats
abmolument certains. ma force. sa
pureté. Recommnandez-le à tou-
tes.

Prenez-en en stock, votre mar.

ohmnd en gres en a.

CHURCH1 & DOWJGHT
waftufaç,..riero

MONTREAL

I.IMITED

i r

lb., o-a 3S'A lbo, la Uve.. .40

Th6 Vert Naturel, non eelwé6
Etiquette Rouge., paquets de 1

lb.. o-8 80 Ibm.. la lve 08

lb.. c-i Si Ibo., la livre ....... 9.83

lb.. c-s 291A lb.., la Uve 0.38
Etiquette Argent 1

lb.. c-s 80 lb... la livre .. *.40

lb.. c-m 80 lbo., la livre. 0.40

lb.. e-s 29$À Ibo.. la lir... .40

CHUItCH ;& DWIGHT
Cow Brend Baklng "e.

En boites seuls-

Empaqueté eem-
ré suit:

Cais«ses 4 SPa.
quets de Se. $$.au

Caisse de 80 paquets de 1 lb. . 8v2
120 - % lb... 8.40

80 - 1t. et
80 paq.- mélangés, %~ lb........&0

W. CLARK, LIMITUD
Mentréal.

Conserve@ la de
Corned Beet Compess.... %&m $a.@(

... le. 8.10

LAMPE WONDER
(Là .AMfpE PUISSANTE

'J

i

q,.

est la lampe la plus nouvelle et la plus Ingé-
nieuse qui ait lamais été lancée sur le mar-
ché. Elle produit une lumière blanche.
claire, brillante d'une force de 500 bougies
pour moins de 1-3 de ce nt par heure.

Prenez cette lampe dès maintenant et ayez
votre magasin éclairé aussi bien que dans
les meilleures places de la ville. Elle peut
être installés par n'importe qui.

Un enfant peut la manier. Absolument sûre
et sans odeur. S'allume avec une allumette,
très aisément. Pleinement garantie.

Marchanda demandés partout comme agents
locaui.

Ecrivez-nous directement peur une Installation
d'éclairage indépendant et à prix coôtant.

MacLaren- LigLit Compan*y
MERRICK VILLE (ONTARIO)

Vol. XXX-No:;
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Dans un

Paquet

Hygiénique

Les paquets hygiéniques et à l'épreuve de la
poussière ont révolutionné la fabrication des ali-
ments. Les épiciers modernes accueillent favora-
blement les aliments mis en paquets parce que
ceux-ci sont faciles à manier et que leur vente est
rapide et les bénéfices sûrs. Le

Shredded Wheat
est présenté au consommateur dans un paquet hy-
giénique et à l'épicerie dans une caisse en bois.
C'est l'unique céréale pour le déjeuner qui soit
emballée dans des caisses en bois d'épinette ino-
dores qui assurent sa propreté et sa pureté. La
caisse peut être vendue facilement 10 ou 15 cents,
ce qui ajoute aux bénéfices de l'épicier.

"FAIT EN CANADA" PAR

The Canadian Shredded Wheat Company limited
Niagara Falls, .Ontaro

57-U

LE ÙINIlTOBl, LA SA SKA TCHENAN
ET L'ALBERTA

sont des provinces qui offrent un important mar-
ché. Les affaires n'ont jamais été sur une base
aussi solide qu'actuellement, dans l'Ouest, et il ne
pourrait y avoir de moment plus opportun pour
cimenter davantage les relations que l'on peut
avoir avec les Commerçants de cette partie du
pays. Les principaux EPICIERS SPECIALISTES,
GERANTS DE . RAYONS D'EPICERIE et
EPICIERS EN GROS de l'Ouest lisent le WIN-
NIPEG & WESTERN GROCER. Ce journal est
exclusivement consacré au Commerce d'Epicerie

et est l'unique publication indéperidante de son
genre dans'le Grand Ouest. Numéro échantillon.
tarifs et détails complets envoyés sur demande.

WINNIPEG & WESTERN GROCER,
320, Immeuble McIntyre,

WINNIPEG

Vous ne pouvez vous
Permettre Celà

Le réservoir à l'ancienne mode, avec sa pompe
trépidante, diminue vos bénéfices à cause des fui-
tes, rend votre magasin "huileux" et "puant" et
mécontente le client chaque fois que vous lui li-
vrez des articles d'épicerie sentant le pétrole. Si
vous employez encore cette méthode de vendre du
pétrole vous pourries facilement payer le coût
d'un

Appareil mesurant automatiquement, de

avec ce qu'il vous en coûte de vous en priver.
L'Appareil Bowser arrête le jet d'huile dès que vous

cessez de pomper; il n'y a pas d'égouttement, il empé-
che positivement l'évaporation, vous économisez l'huile
et préservez les aliments; il n'y a pas d'odeur d'huile, de
planchers sales et Imprégnés d'huile, ni d'odeur. Vous
obtenez tout votre bénéfice. L'Appareil Bowser suppri-
me les mesures et entonnoirs huileux et dégoûtante et
la nécessité de v4us laver les mains après chaque ven-
te. Vous suspendez le bidon du client sur un bec propre
-et pompes n'importe quelle quantité déterminée à la-
vance.

Nous fabriquons des appareils pour installer sur le
plancher (comme ci-dessous) ou vous pouvez faire ins-
taller le réservoir dans le soubassement et placer la
pompe oc vous voulez à létage supérieur.

n y a de rargent à gagner dans la vente du pétrole
quand on sait bien s'en servir, et la meilleure manière
est d'employer un Appareil Bowser.

S. F. BOWSER & COMPANY, lIc.
TORONTO, (ONT.)

Bureaux de ventes dans tous les centres et repré-
tants partout.

Vol. XXX-140 8
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Extincteur d'incendie de
Palz eJohns-Manville

Predesimple extincteur d'incendie à un homme: vos paroles lui
COVERSentreront peut-être par une oreille pour sortir par l'autre. Mais parlez-C070 S tlui de protection, cela l'intéressera tout de suite. Il achètera de la pro-
THI:ICONIN Ttection, mais non un simple accessoire de celle-ci.

Pour un homme possédant une auto de $1,500 Il n'est pas besoin d'ar-
00 gaments afin de le convaincre que l'achat, moyennant $8, d'un extindteur

çpeý d'incendie J-M constitue une protection extraordinairement peu dispen-
$ dieuse du capital qu'il a placé.

Fii uvre Quand vous avez réussi à lui vendre l'extincteur vous lui fai-
ou Nickel, tes connaltre la double méthode d'opération qui est une caractéristi-

que exclusive du J-Mi. L'Extincteur d'incendie J-M peut être dé-
Crochetchargé tandis que l'on pompe, ou quelques coups rapides de piston

emmagasinent assez de pression pour que son contenu puisse être
Comprisprojeté dans des endroits étroits où1 manque l'espace voulu pour

pomper.

Notre politique de stricte protection du commerce et d'scomp-
te's généreux uniformes, quelle que soit la quantité que vous ache-
tez vous assure une marge libérale de bénéfices, erivez AU-
JOURD'HUI à notre succursale la plus proche pour demander des
détails.

L'Extincteur J-M a été approuvé par l'Association Canadienne
des Assureurs. Ceci donne droit aux automobilistes qui ont le J-M
dans leur voiture à une réduction de 15% de la part de toutes les
compagnies d'auiaurance du Canada qui sont membres de cette as-

soiair. THE CANADIAN
H. W. JOHNS-MANVILLE CO., LTD.

MONTREAL
WINNIPEG

TORONTO
VANCOU VER

Ceruî.d Beet Compressé~~. 14, 0.0e
Rosat - 2,~.,..3s .00

ls. 8.31
In. 7.35
de. 33.00

Boeuf bouili 1&a 8.35
go. 7.25

Boeuf bouilli la... . 0 3.00
veau engelée .. & LOO. .0

....... 1&8LOO

Fèves au lard. Sauce Chili, éti-
quettes rouge et dorée, caisse
de 44 liv., 4 doua. à la caisse.

.......... la doua, 0.90
do, 48 liv.. 4 doua., la doua, 1.15
do. grosse boites. 4S liv., à
*nus.,.. .... ..... la doua. 1.84
do, boites plates, 51 IIv.. 8

Ioua... .. .... .i...ladoua. 3.45
- à la Végétarienne, avec

sauce tomates. bottes de 43 Uiv. 1.U
- au lard, grandeur 1 %
Sauce Chili, la douzaine .. .... 78
- Tomates, la douaine ... 1.75
Sans sauce la douzaine .. . . 1.48
Pieds de cochon@ sans os, .... l IS.7

.,.. 1 .50
Boeuf fumé en tranches, bottes

de fer-blane ............ %&. L88

de fer-blanc ... ,..,,l 3.80
pots en

verre ........ ....Î 1.50

'pots en
verre .,. ..............~ . .5

'pots en

Langue, Jambon et pété de veau

Jambon et pété de va .. %.1.30
Viande@ en pots épicées, boites

en fer.blanc, boeuf, Jambon,
langue. veau, gibier ,...... Un 0.6U

on fer-blanc, boeuf, Jambon.
langue, veau, gibier ....... %a. 1.00

de verre, pou-
let, Jambon, langue ...... %a

Langues .................. %&

- de boeuf, boites on fer-
blanc .................. %& 3.10

en P>ots de verre . le.

J.
-de boeuf, poti en ver-

re ,.,,.,,*ss13

s.
Viande hachée en "tins"- cache-

tées bermétlq. ament .15 .l. 3.0
______________________ 3. 8.31

Viande hachée on --tins-, aehe-
tées hermétiquement,,, Es. 8.0@

Vlancbe hachée
En seaux, 25 Ib..,., 01
En cuves 50 lb..,....01

Sous verre . . ..... ,......, ...

KETCHUP AUX TOMATE&

Bouteilles,

50"0-......Lo

B5UWIE DE PEtANUT

Beurre de Peanut. 14 800

1?-1-i Las
Btes carrées
Seaux, 24 liv.........03

Cl&rks Iuld Beef Coda, bon-
teilles de 30 onees 1 dos. q»
caisse'. ............... dos. 10.0

Fèves au lard, sauce tomate,
étiquette bleue, caisse de 44
liv., 4 doua. à la aise, la dou.
aine.--...... ...... .. ... 0."
do, 48 Uiv. 4 doua. la doua . 1.18

Clark Fluid Beef Cordial, bout de
10 onces, 2 doua per caisse, Ir
dou . .,.,... $5.00

r -1
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do, 42 lv., à doui. la doua. .. 1.88
do. boites plat"s. 51 UT.. 2

doua. .... . la doua. 3.46
do. grosse bottes, 18 liv.. 2

doua... .. . la dOna IL"

do. grosses boites, 98 liv., 1
doua. .... ....... la doua. le»0

do. grosse boites. 82 liv.. %~
loua.. .... . la doua. 14.10

FEVES AU LA'4D

ttiquette ro.e, caisse de 44 liv.
4 doua. à la calue. la doua. @.3#
de. 43 Ut.. 4 doua. L la calms.
la doua. @.. .. . .j8

do. 43 Uv.. 8 doua. à& lacisse.
la doua. .. 0....... .. .. . Lit
do. bolte plates. il Uv. 3 doux
la doua. . .. .. .. 3.à.
do. grosse boites, fi Uv.. :
doua.- .. .. . ...... la doux. l»
do. grosse boites& of UV., 1
doua........la doua .3W
de. grosse botte, 82 Uv., ýb
loua.. -.. .. ...... a doa. 13W

veau eM SWIe ...... .. w 4.10

Rlachis de Crd....3s I
9auhte de Corned Beet... le. 2.6o

... à& 4.10
B»eteak et Oignons.... .et

Beefsteak et oig34on. . . . . à&. lJ
Sauciss de Cambridge .... .1& 8.00

.. a2KS.,
Pieds de cochons sans ons.... Uni. 1.71
Prix sujets à ehangements san avis.

tommandes prise par les agents su-
jettesà &mcPtairn. (Produits du Ca-
na")>.

E. W. GILLETT COMPANY LIMITED

Toronto,-Ont.

AVIS.-1. Les prix co-
tés dans cette liste sont
pour marchandises aux
points de distribution

* S ' de gros dans Ontarlo et
Québec, excepté là où
des listes spéciales de
prix élevés sont en vi-
gueur, et ils sont sujets
à varier sans avis.

Levain en Tablettes

Caisse 36 paquets àt
Se.. . la caisse $1.25

Poudre à Pâte

kWnuy. Ne contient pas
d'alun La doz.

6 doz. de lie $0.60
4 4doz. de 4 oz. 0.76
4 doz. de 6 oz. 1.00
4 doz. de 8 oz. 1.30
4 4doz. de12 oz. 1.80
2 doz. de 12 oz. 1.85

4 4 doz. de 1 lb. 2.25
2 doz. de 1 lb. 2.30
1 doz. de 2% Ibo. 6.30

% doz. de 5 Ibo. 9.60
2 doz. de 6 oz'1 à la

LINS NO 1 doz. de 12 or. ci1e
1 doz. de 16 ozf 6.00

Vendue en canîstre seulement.

Remise spéciale de 6% accordée sur
les commandcs de 5 caisses et plus Je
la Poudre P. Pàte 'Ms.gle".

Vol. XXX-No 3

2 doz. pl" .4
4 d.-z. pqlts

Crème de Tartre
'Gillett"

14~ lb. pilta. papier La Doz.
(4 dos. à la caisse) 1.95

h hib. *n 1 L. papier
(4 dos. à la caisse) 8.75

% IL. Vase avec cou-
vert vissé
(4 dos. à la caisse) 4.60

Par Caisse

1.l. (Assorti@ 116.05

5 lb. canistrea carrées (%doux.) La lb.
dans la caisse ............ 86%c

10 lbs. caisses en bois......6134c
25 lbn. seaux en bol.... ... 6134
100 lbo. en barillets (1 baril ou plus) 87e

I k»I LA PO PULARITE DE I
GOLD DUST

Uesignifie des ventes faciles pour vous
Ueénorme demande de Gold Dust a été créée par le fait que

celui-ci est un produit méritoire qui réduit à son minimum le
travail du ménage et parce que toute personne qui s'en sert en
active la vente en en faisant l'éloge.

S i Il I Vous avez des commandes quotidiennes de Gold Dust parce que
celui-ci est employé constamment dans la maison.

La publicité de Gold Dust est régulière, constante, toute l'année et vous vaut de
nouveaux clients. -
La popularité de Gold Dust signifie augmentation de ventes et de bénéfices pour
vous si vous mettez ce produit en évidence dans votre magasin. En avez-vous
un ample approvisionnement en mains?

IMHEN. F A 1 R B A N K -opN
LIMMTD

MONTREAL

"'Laissez les JUMEAUX GOLD DUST faire votre ouvrage."

19174 7

LESSIVE
PARFUMEE DE

GILLETT
LA Cao

.. 4doz. àl la calse

a caisses ....... 4.20
ô caisses o'u plus 4.15

Soda "*Magio"
la Ce@

S No. 1 cahs*e 60 pqts.
Sde 1 lb ......... 3 .15

5 caisses ......... 3.10
No. 5, caisse de

caissqe..d.1...3.0
10 caise 10...o... 8.50Sou Bicarbonate de Soude

~4lIRA1~ sup6rieur de "GillIett"'
=L n Caque de 100 Ibo.

1de40 par caque ...... 38.28Barils de40Ibo. par baril . . 55. .6
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Le Catsup aux
Tomates de

CLARK
LE MEILLEUR QUI

SOIT FAIT Au,,
CANAki

Nos 00050rV05
de la nouvelle »al-
ion sont pretia B
préisent IL litre sa-
pidilies.

il n'y entre au-
aune matîie pré-
servante ni cola-
monto ni quel que
se soit de falsifié.

Garanti
absolument

PUR
Bouteilles de 8
enoos, 12 onoes,
.. l enos.e.
2 douaInes
par islame.

Cemmauez.. Avotre Iewnle-
gura dis Maintemm

W. Clark, Limited,
M ONTREAL

LACILLE, SENDREU a CIE
3.ssesm de CH&. LàChuiL à cill

Iplciers en Gros.
Impertateuro de Mélasse., gi-

reps, Fruit* $ose% Thés, vingt,
Liqueurs uer., Etc.. Rt.

0a0

apdolaUtli do Vins de Mogre fi,
Mails et do Tamrageme.

ose

M qU ue et-Paul e% 14 Nue et-
-* Dialer, 16entml.

UN BON VENDEUR

La Farine Préparée
de Brodie

Voyez le Coupon dos Eploiers
dans chaque Carton.

Brodie & Harvie, Limited,
rel. Main 436. MONTREAL

WM. H. DUNN
Montréal.

Edwards Soupa.
(Potages Ora'ulés, Préparéseon TrIain.

de). Variétés: Brun - Aux Tomates
-Blancou asmorti.

Paquets, US& Boites t dos. cla-
que (assorties> par don .. 0.41

Canistres, lie. Boit«s a do...
grandeutr, 4 oM, par d..... 1.41

Calitres, 16e. Boites à dos.,
grandeur. I os.. par dm.... 3.85

BORDEN MILK CO., LIMITED
MONTREAL

UAste des prix pour rest de Fort Wil-
liam, <cette dernière ville comprise). -
dans les provinces d'Ontarto. de Quél-
bec et Maritimes.

L& caais

boites........ 7.30
- Rondeer,

48 boites . . . . 1.05
- Silver

Cow, 48 bottes .1.40

boietes.........6.8

Marque Mayflower, 48 bottes .. 8 .35
"'Challenge", "Claver,. 48

bottes.............575
Lait Evaporé

~ M arques St-Charleis,
Jersey, Peerlesa.
"Hotel", 24 boites . .00
'lTal"1, 48 boites . .10

"Fauiily'. 48 boites 4.50
s t "Szall", 40 bottesa . .21

CAFE CONDENSE
Marque Rteindeer, "Grande". 34

boites..............00

boites« ............ 70
Regal......24 boites 4.70

Cacao marque Reindeer 5.00
24 grandes boites... ... ..

Conditions: net 30 JoLr.i
Lots de 5 boites et plus, fret payé

Jusqu'à 60 cente par cent. Le surplus
sera marqué sur la facture.

THE CANADA STARCH CO., LTD.
Manufacturiers des Marques

Edwardeburg.
Empois de buanderie. La lb.
Canada Laundry Btarci (eauu.

de 40 liv.).........0.07
White Glos (caisses do

40 liv.) paquets de 1 liv. .. . 0.07%
Empois No. 1. Blanc ou Bleu.

<ossse de 48 lb..), boites on
carton de à liv. .... .... .. ..0.0

Kege No. 1 &'Empois BIai Ne
1 (caisse de 100 liv.).....0.07%

Barils No. 1 (200 Utv.).... .. 7%
Edwardaburg Silver Glass. pa -

quets chromo de 1 lb. (30
Ulv.).............us%

Empois Silver Olou (48 Ibo.)
on bidons de 0 liv. .. .. ......0.10

,_ - en boite.
à coulisse de S liv. .... ...... 0.10

Kega Silver Glass, gros cris-
taux (100 liv.) .. .... ....... 08

Benson's Enainel (eau froide)
(40 Ibm.) la calise...........00()

Farine de pommes de terre ra-
tinée Cunco (caisse de 20 lb.
es paqueta de 1 liv.) .... ..... 11

Celluloid ...................
Boite contenant 45 boites on
carton, par caisse...........8.75
Empois de cuisine.

W. T. Benion & Ce. Celebra-
ted Prepa.ed Corn (40 liv.), 0.08%

La Ripojais et le Malisem au

Préparations de Cacao et
de Chocolat de

Walter Baker & Co.*
ont éte étabism par des anée@ draaisses
loyales. de fabrication bonaêt. urne ligne

de conduite Inmbrapla
bis quant au maintien
de la bate qudhté des
marchand"se et par
sus publicité large et
persistante.

Ced aiguille. pour
l'épiier. urne demande
eonsente et croissante
do la Poart don cliente

utsat.et. à la las-sue. de beaucoup le
Commerce le
etable. plsre

dis«. sOnt vendue en
1 Canada.et fabriqué.a

Roglsorod un Canada.
Trade Mark.
Walter Baker & Co. Llmlted

Maison Fondée en liSe
Meség P.Q. D«edsss, Mase.

Canada, Pure Corn Starch <40
lv.)............0.07%
(Boite de 20 lbo.. %e en plus).

Sirop de Blé-d'inde. Marque Crown.
Par caisse

* arroi Parfaitement cachet6e., a
UIvý 1 dos.. en caine,.... .... 8.5

Doi0tes de 2 Ibn., 2 dos,. on cois-
se............ .25

Boites de 6 liv.. 1 dom., on caisse 3.05
- 10 lb.., %dos., en cais-

se............. .5
de 30 Ibo., ' dos., on

B i.......... ....... 50
Ba 70 liv.........0.04%Demi baril 60 livres.....0.04%

Quart de baril, 175 livres ... 0.06
Seaux, 26 livres chaque ... 1.70)

38% ... 2.40
45 ... 3.70

Sirop de Blé-d'Inde. Marque Lily
Whit.

Par caine
Bottes de 2 livres, 2 dos.. par caisse 3.75

6 liv., 14 dos. Ipar cue 4.15
10 liv., 2 do:. par ee 4.05
20 lv.. 3% dos. par ee 4.0

<Les boites de 5. 10 et 20 livres ont us,
anse en fil de fer).
Fret payé pour 5 caisses de sirop ou

250 livres, pour 10 boites d'empois ou
10 boites assorties le sirop et d'empois
Jurqu'à toute statQn de chemin de fer
dans les provinces de Québcc et d'On-
tario à l'est ou ais sud du Sault Sainte-
Marie. Sudbury, North Bay et Matta-
wa et Jusqu'à tous les Porta Jles lacs
pendant la saison de navigation.

Conditions. net 30 jours. Pas dues-
compte pcur paiement d'avance.

Thés Nel s-darque Victoria. tina de 30 & 50 Ibn. 87
Maàrque Princesa. tine de 30 & 50 Ibo. 34

Fait on Canada
Caisse assortie, contenant 4 dou:.83.60
Citron - 2- 1.80
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Orange 3- 1.80
Framboise 3- i .8
Fraise 3- 1.80
Chocolat 3- 1.30
Pèche 3- 1.30
Cerise 3- 1.80
Vanille 3- 1.30
Poids, caisse de 4 doux., 15 Uv.. cafiss

db 2 dous.. S UV.
Tarif de fret te classe.

Fait en Canada
Caisse assortie. contenant 2 doux. 13.50
Chocolat 2.60
Vanille. 2.60
Fraise 3.50
Citron 3.50
Sans essence .... .. .. .. .... .
Poids par caisse, Il Ulv. Tarif de fret

se classe.

SIROP
DE GOUDRON ET

D yHUILE DE FOIE DE MORUEL DE; _

Math tjeu
CASSE LA TOU

Gros flacora,-En venIe partout.
CIL. J. L MATHIEU, Prop., . SHERBROOKCE P. Q.
Fabricant aussi les Poudres Neroinea de Mathaieu, le meilleur
remède contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes Fiévreux.

W H.EctCo LnidCOURTIERS EN EPICERIES Ft$-ONDE rsENt6 coveabemnte
W. H. scott o., LiitedEN GROS d lastso'edn

AGENTS DE MANUFACTURES ET MARCHANDS A CONIM ISSION a n a iave veuilles nous

Rqka.mlles. de voua'g,"

ACADIA SUGAR WINNIPEG-REGINA-SASKATOON- CALGJARY EDMONTON 1air
IEPINING CO.
WAGSTAffE UMITED Bureau Principal, 181-183 avenue Bannatyne,
T HOS. J. UPTON

VANj CAMP PRODUCTS CO. ET AUTRS. inpg

1917
Dans l'univers entier la condition des affaires était très tendue au début de la nouvelle année, 1917. Les

marchés sont devenus difficiles et les prix presque impossibles à prévoir. Mais les marchands peuvent tou-
jours être assurés d'une chose: c'est de la qualité des

Sucres DIAMOND

Et c'est la qualité qui compte à la longue. Nous répondons de chaque livre
rie.

St. Lawrence

de sucre qui sort de la raffine-

ST. LAWRENCE SUGAR REJRMIER1S, LIMTED, MONTREAL.

IL SE PEUT QUE VOS CLIENTS DEMANDENT DES ALLU-
METTES SANS SPECIFIER CELLES D'EDDY

Non pas par indifférence. mais parce qu'ils s'attendent. na.t ureiivmenî à~ ce que vous n'ayez que ces der-

nières - LES ALLUMETTES D'EDDY - en magasin. Si v'ous Cétes bien avisés voue verrez àt ce qu'ils

ne soient pas désappointée.

LES ALLUMETTES D'EDD Y SONT EN GRANDE FAVEUR DEPUIS 1851 ET

CETTE FAVEUR AUGMENTE TOUJOURS
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Epiciers: La répétition n'est pas monotone quand elle s'applique aux ventes.
Le renouvellement des ordres est ce qui rend une ligne profitable au producteur,
alors que toute la ligne de merthandises où les ordres ne se répètent pas n'est qu'un
piatre placement de capital. La constante répétition des ventes d< mois en mois,
et d'année en année est ce qui caractérise la Poudre à Pote "'Magic" et c'est ce qui
fait que des'centaines d'ipiciers d'un bout à l'autre du Canada la considèrent com-
me un de leurs plus précieux actifs. Nous n'avans aucune hésitation à proclamer

que c'est la marque favorite canadienne.

MAGIC BAKiNO POWDLRV.
LA SEULE POUDRE A PATE EN CANADA DONT TOI
LES INGRÉDIENTS SONT MARQUÉS8 SUR V'ETIQUETI

TO'KONTOJ
MONTREAL

ONT*
WINNIPEO

MAô

A K N
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LE PROBLEME DE LA DISTRIBUTION
DISCOURS PRONONCE DEVANT LA MONTREAL

PUBLICITY ASSOCIATION LE 7
DECEMBRE 1916

Par
M. J.-A. Beaudry, trésorier du Bureau fédéral de

l'Association des Marchands-Détaimants
du Canada

Monsieur le Président et Messieurs,

D'abord, permettez-moi de vous remercier de 'invi-
tation que vous avez bien voulu me faire de vous parler
du problème de la distribution, au point de vue du
marchand de gros, (lu manufacturier et du détaillant,
et j'estime que leurs relations avec le consommateur
n'y seront pas étrangères.

On dit quelquefois que l'enfer est pavé de bonnes in-
tentions, je dois ajouter que souvent, les bonnes ac-
tions ne sont que très peu souvent récompensées. Lors-
que vous m'avez demandé de vous adresser la parole,
j'ai accepté votre invitation sans hésiter, mais aujour-
d'hui, en me trouvant en votre présence, je comprends
toute la responsabilité que j'ai assumée et je crains (lue
ma compétence ne réponde pas à ce que vous atten-
dez.

Mon intention, M. le président, n'est pas de critiquer
induement le système présent de distribution, ou tout
autre système préconisé. Je serai satisfait si je puis
attirer votre attention sur quelques points marquants
-les uns forts, les autres faibles - qui caractérisent
notre présent système de distribution, et dans ma con-
elusion, j'aimerais faire une suggestion, car je trouve
que dans cet ordre d'idées, nul ne peut faire <le critique
s'il ne peut en même temps offrir un remède qui puis-
se écarter sinon guérir les difficultés qui nous confron-
tent.

Le problème de la distribution est le chaînon de liai-
son entre le producteur et le consommateur. Le vérita-

ble problème peut se résumer à ceci: c'est que le cou-
sommnateur d]oit être approvisionné (les articles de pre-
itsre né'essité ou autres produits quand il en a be-

soin et là où il en a besoin.
Le problème pour les marchands de gros et les dé-

taillants est celui-ci: "Comment pouvons-nous répon-
dre aux besoins des consommateurs au plus bas prix
possible '

Mon raisonnement doit permettre de répondre à cet-
le question d'une façon suffisante. Permettez-moi
done de faire tiun bref exposé de la situation présente.

La situation particulière créée au Canada

Le (.'îanada a une grande superficie et une population
relativement minime. Notre pays, en dehors des Pro-
vinces MNarit sies et (le certinies parties (les Provinces
du Québec et de l'Ontario, et même jusqu'à un certain
dgrédans ts provinces. est peuplé sur une surface li-

imit é dle liaque côté de la voie ferrée jusqu'à l'e'xtrê-
me Ouest. En général. notre population n'est pas den-
se.

Le coiimeree est développé en proportion de la po-
pulation. et le coût de distribution est en proportion
des distances à couvrir et de la population à satisfaire.
L4es dlistanuces'loigues et la population réduite, augmnen-
tent le <coût de lia distribution.

Pour surmonter ces difficultés et pour remplir la

mission il *approvisionner le consommateur du produits
alimnitaires ou autres où et quand il en a besoin, un
système a été établi que je dénommerai: "le canal na-
turel de distribution" - du1 producteur ou inanufactu-
rier au irliarid <le gros, dlu marchand de gros aus dé-
taillant et <lu détaillant au consommateur.

ce système ne fut pas organisé pour le besoin de

plaire à quelqu'un enx particulier, mais fut simplement
le résultat de certaines exigences d'ordre économique.

Les distances à parcourir sont tellement considéra-
bles et d'autre part, la population est si réduite que

PRIX COURANT
REVUE HEBDOMADAIRE

Commerce, Finance, Industrie, Assurance, Etc.

VOS CLIENTS LE CONNAISSENT COMME4ETANT TABAC

VENDU PAR VOTRE MARCHAND EN GROS A CHIUER
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les manufacturiers sont obligés d'expédier les pro-
duits de leur fabrication par wagons complets à tous
les centres de distribution où les marchands en gros
les réassortissent et les réexpédient aux détaillants
encore en quantités dans toutes les parties du pays.

Tout détaillant qui s'efforce de garder en stock la
ligne de marchandises qui conviennent aux gens vi-
vant dans son district particulier, permet au consom-
mnateur de s'adresser au plus proche magasin pour les
articles dont il a besoin, au moment où il en a besoin
et au plus bas prix possible.

Nul système n'a été l'objet de tant de critiques et
d'abus, inconsciemment, peut-être, et sans qu'on en
connaisse la valeur réelle, il semble régner dans L'es-
prit d'une partie (lu publie l'opinion que ce système de
distribution pourrait être amélioré, et il me semble, à
moi personnellement, que, tandis quenous sommes en-
gagés dans cette terrible guerre, rien ne devrait être
négligé pour augmenter notre efficacité et abaisser le
plus possible le coût de l'existence.

Permettez-moi de passer en revue les relations entre
le manufacturier, le marchand de gros, le détaillant et
le consommateur. Ces relations sont-elles, actuelle-
ment, aussi cordiales qu'elles devraient l'être? Et peu-
vent-elles être améliorées?

Les relations entre le mainufacturler, le marchand de
gros, le détaillant et le consommateur

Je n'insisterai pas sur la situation du manufacturier
qui s'efforce de vendre les marchandises de sa produc-
tion en aussi grande quantité que possible.

Le marchand de gros occupe aujourd'hui, au Cana-
da, une position codfradiet,oirq dans bien des cas. Il
agit comme marchand de gros, agent de manufacture
et aussi comme détaillant. Comme agent de manufac-
ture, sa position est faible, faute de logique. Comme
marchand de gros, il invite tous les manufacturiers à
faire leur distribution par son intermédiaire. De fait,
il peut leur offrir beaucoup d'avantages en ce qui con-
cerne le fret, les livraisons, les informations de crédit,
les collections de comptes, etc., et il ne fait aucun dou-
te que presque tous les manufacturiers l'employeraient
avec plaisir, fut-il satisfait de limiter son activité à un
commerce strictement de gros. Mais, là où la posi-
tion du marchand de gros devient faible, et où le mar-
chand de gros fait preuve de manque de logique, c'est
quand il entreprend d'agir comme agent manufactu-
rier. Comme tel, il lui est impossible de servir deux
maîtres. Il est incapable de servir convenablement
les intérêts du manufacturier qu'il représente et en
même temps ceux des concurrents de ce manufactu-
rier. La conséquence de cette pratique est que les
concurrents dudit manufacturier sont obligés de cher-
cher d'autres canaux de distribution. C'est là une des
causes de la friction qui se produit entre le manufactu-
rier et le marchand en gros.

Les relations entre le marchand de gros et le détail-
lant offrent aussi quelques causes de friction. Actuel-
lement, presque toutes les maisons de gros du Canada,
encore que s'efforçant de vendre à tous les marchands-
détaillants du Canada, ne dédaignent pas de vendre
aux meilleurs d'entre les consommateurs, et cette pra-
tique de leur part crée un sentiment de désapproba-
tion bien compréhensible parmi les détaillants, entraî-
nant un refroidissemènt forcé dans leurs relations mu-
tuelles. Les marchands-détaillants comprennent
qu'on n'agit pas loyalement avec eux et leur confiance
s'en trouve naturellement affaiblie.

J'estime que le commerce fait de cette manière par
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le marchand de gros doit être relativement restreint
comparativement à son chiffre d'affaires - de fait, ce
la peut représenter 5% seulement de son total - mais
encore est-ce suffisant pour créer un sentiment de mé-
contentement. Je pense que les marchands de gros et j
les marchands-détaillants du Canada occupent une po-
sition assez importanteq pour trouver un terrain d'en
tente qui donnerait satisfaction aux deux parties et e
même temps permettrait à chacune des parties d'exé-
cuter sa mission de façon à rendre le plus appréciable
des services à la cause du consommateur.

Les deux grands principes qui contribuent dans une
large mesure à influencer le coût d'un article sont ce
que j'appellerai les lois naturelles du commerce -l'of-
fre et la demande et aussi la concurrence.

Les lois naturelles du commerce
La loi de l'offre et de la demande règlemente le prix

de tout article de première nécessité qui n'est pas vendu
par droit de brevet ou sous une marque *de commerce.
Cette loi peut être modifiée par les droits de douane.
Au commencement de la guerre, presque tous les
pays du monde, principalement ceux formant les na-
tions alliées ou neutres annulèrent tous droits d'entrée
sur la plupart des articles de première nécessité, tels
que produits de ferme, etc. Notre pays n'a pas suivi
cet exemple. La conséquence en est qu'au temps de la
moisson nos produits de la ferme sont en abondance-
l'offre est plus grande que la demande et il s'ensuit
que les prix sont plutôt bas. Les acheteurs des autres
pays sont ici pour acheter en grosses quantités. Nos
produits canadiens sont expédiés à cespays exempts de
droits de douane. Lorsque le temps de la récolte est
passé, nous nous apercevons que l'approvisionnement
des produits de la ferme est inférieur à la demande et
nous ne pouvons acheter avantageusement dans les au-
tres pays à cause les droits d'importation. Je n'entre-
rai pas dans le vif de cette question, elle pourrait pa-
raître d'ordre politique et je ne voudrais pas manites-
ter le désir de servir un parti plutôt que l'autre, mais
j'estime qu'il est de mon devoir de toucher du doigt
cette question de manière à ce que les consommateurs
puissent l'étudier et faire le nécessaire pour y appli-
quer le remMde, car remède il y a. en l'occurrence.

Je vais me permettre, si vous le voulez bien, de résu-
mer l'opinion de quelques-uns de nos hommes publics
sur la signification du mot "Concurrence." Pour ma
part, je suis toujours prêt à écouter les arguments
avancés sur toute question, en autant que la chose est
faite suivant certains principes tendant à appliquer le
raisonnement équitablement à tous les moyens; mais si
une personne, fut-elle ministre de la couronne,, entre-
prend .de favoriser certains principes lorsqu'ils s'ap-
pliquent à une certaine classe de citoyens et de con-
damner ces mêmes principes lorsqu'ils s'appliquent à
d'autres classes de citoyens, j'estime qu'il est temps
pour les classes qui sont sacrifiées indûment de se le-
ver et d'aviser.

. Une mesure d'exception
Laissez-moi vous exposer les faits. Nous savons tous

que le Travail Organisé du Canada s'est souvent pro-
noncé comme étant contre le principe de la concurren-
ce La concurrence est écartée dans toutes les Unions
Ouvrières.- Tous les membres de la même Union re-
çoivent le même salaire, sans considération de leur va-
leur personnelle, de leur âge et de leur capacité de
gain.
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Bien mieux que cela, ils ont souvent adressé des re-
quêtes au Parlement pour obtenir l'application du niè-
"e principe dans la distribution des marchandises, de-
mviandant l'introduction d'un systèmeic coopératif. Nul
net -auruit leur en tenir rigueur - ili ont droit d'avoir
leur opinion propre. Je crois qu'ils sont sincères et de
imann, foi et qu'ils méritent le respee' de tout le non-
de. Le Département du Travail. administré par un
ninstrc de.la Couronne, applique ce principe à toutes
les questions qui concernent les classes laborieuses. Les
;titres départements du Gouvernement mènent aussi
leurs affaires selon le même principe. Pas de concur-
rence dans la livraison des lettres - pas de concurren-
re dans la vente des timbres de poste-pas de concur-
rence dans le payement des droits de douane. Nos
corporations d'utilité publique ne sont pas soumises à la
concurrence; il n'y a pas de concurrence dans la vente
des billets de chemins de fer - pas de concurrence dans
les tarifs du fret, etc. Les taux d'intérêt des ban-
ques sont règlementés par la loi. Les tarifs d'assu-
rance sont fixés par l'Underwriters' Association. Les
fermiers et les maraîchers en sont exempts. Les associa-
tions professionnelles ont également accepté le même
principe-pas de concurrence parmi les membres del-
l'Association du Barreau. Les honoraires chargés par
les avocats sont règlementés et fixés par l'Association
du Barreau.

Je ne saurais incriminer ce principe soutenu par tant
de gens, en autant que ces gens croient que son appli-
cation sert leurs propres intérêts et agit aussi au mieux
des intérêts du publie en général.

Mais n'avois-nous pas raison de nous montrer sur-
pris, lorsque nous voyons ceux qui ont le bénéfice (si
bénéfice il y a) de ce principe de non-concurrence, nier
le droit d'application de ce même principe aux distri-
buteurs de marchandises? Les marchands du Canada,
(les marchands seuls!) sont mis à part, et il leur est
dit en termes non équivoques qu'ils ne doivent rien fai-
re pour empêcher ou restreindre la concurrence sous
peine d'être traduits }evant les tribunaux et être taxés
de criminels essayant de prendre un avantage déloyal
sur leurs citoyens. Ils n'ont pas le droit de s'entendre
pour la vente. Je dis que ces règlements ne s'appli-
quent qu'aux marchands seulement, parce que les ma-
nufacturiers et les grandes institutions financières ont
un autre moyen d'éluder la loi de concurrence.

De fait, la loi sur ce point dit qu'il y a offense pour
quiconque, maison ou corporation, se consulte, s'en-
tend ou se ligue avec toute autre maison ou corporation
pour les fins de restreindre la concurrence, etc. En
conséquence. tout ce que ces maisons ont à faire et ce
qu'elles ont toujours fait, est de former une compagnie
assez importante pour absorber tous les concurrents et
de la sorte, elles n'ont plus besoin de se consulter, de
s'entendre ou de se liguer avec quelque au-
tre car il n'y a plus de concurrent à consulter, avec qui
s'entendre ou se liguer. Mais, si les marchands se ré-
unissent pour discuter de la situation créée par l'aug-
mentation des tarifs de fret ou autres conditions qui
leur sont imposées, le Département du Travail les in-
forme qu'ils sont sujets à enquête et à pénalités.

J'ajouterai au nom des marchands qu'ils n'ont
peur d'aucune enquête - bien au contraire, que celle
qui se présenterait serait la bienvenue - car de telles
investigations seraient le moyen le plus sûr de mettre
le doigt sur la plaie véritable et leurs auteurs respon-
sables.

Ce ne sont là que quelques-unes des difficultés qui
assaillent les marchands du Canada dans l'accomplis-

sement de leur devoir qui est de fournir au consomma-
teur li marchandise où et fuand désirée.

Le problème du manufacturier
Jetons à présent un coup d'oeil sur ce que j'appelle-

rai-le problème du iantifacturier. En général tout
manufacturier est bien qualifié pour faire dles nar-
elandises au point tie vte technique.

Les trois principes régissant toutes les transactions
coimmnerciales sont: LA QUANTI'E, LA QUALITE, LE
PRIX. Ils sdt souverains pour tout manufacturier.

Pour réduire le coût de production à sot iniimtum,
la quantité est essentielle. La difficulté commence
quand le manufacturier sort le son bureau pour cher-
cher une distribution pour les marchandises. Vous ad-
mettrez comme moi que généralement un manufactu-
rier, avant de commiitener une affaire, a étudié les con-
ditions du mituarché, a fait l'essai et l'analyse des arti-
cles sur le iarehé et qti'il est appelé à concurrencer.

Parfois inénte. il en sait plus long sur les affaires de
ses concurrents que sur les siennes propres, muais de
toutes façons, il demeure ferme dans sa conviction
qu'il peut mieux faire que n'importe qui. Il est tel-
lement inhit de cette idée, qu'il est très surpris, et mê-
me souvent désappoint de remarquer que les mar-
chands auxqpiels il s'adresse ne se laissent pas facile-
ment convatincre de la supériorité <le ses produits et du
bon marthé.de ses prix. Il s'adresse ait marchand (le
gros qui le reçoit très courtoisement, mais lui dit de
"eri-'r une demande." La même chose se passe avec
le détaillant. Le manufacturier est convaincu de l'ex-
eellenlee <le ses produits, niais tant qu'il est seul à
avoir cette cotvivtion. la chose est le peu de valeur
pour lu i. Le problème qui s'offre à lui n'est pas seu-
lement de faire savoir aux autres qu'il a quelque chose
de bont a vendre. imais encore de convainere les autres

qu'il sa aivaitaigeux pour eux, de lui achîeter soit

pour la revelte, soit pour l'usage.
On lui lit , uréer une demande pariiles consomma-

teurs. au mutye'n des quotidiens les cités, et de forcer
ainsi la muain i au détaillant.

On lui dit de s'assurer la coopération du marchand-
détaillant au moyen <le la presse commerciale.

Tous sont d'accord sur un point: l'importance du dé-
taillant.

Le manufacturier est accablé de suggestions, d'avis
et de reconmanld<lations. Lequel adoptera-t-il? Con-
nait-il suffisaimnient le problème de la distribution pour
prendre li bointe orientation? Retomber dans les .er-
reurs passées signifie perte d'efforts, perte d'argent et
résultat négatif. Sait-il toutes les difficultés que le
marchand de gros et le détaillant éprouvent en essay-
ant de le lancer? Connait-il leur but et leur objet, leur
mentalité et leurs principes? Fera-t-il appel à leur
concours de la façon qu'il faut et saura-t-il les persua-
der qu'ils recevront de lui, un traitement équitable?

('cci, messieurs, me conduit au problème du détail-
lant et le son attitude vis-à-vis <les marchandises att-
noncées. Les experts en publicité ont souvent expri-
mé le point de vue <lu manufacturier sur ce sujet. Il
ne sera pas sans intérêt d'entendre quelques arguments
au point de vite lu détaillant.

Le marehand-détaillant est en contact journalier
avec le publie; il connait personnellement plus que qui-
conque ehacun de ses clients; il les salue de leurs

noms; on le consulte souvent et il est appelé à donner
à chaque instant des conseils sur toutes matières d'in-
térêt pour ses clients. Il est leur serviteur et eux, s'a-
dressent à lui, parce qu'ils ont confiance en lui et cette
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confiance est due au fait qu'il ne leur a jamais donné
motif à suspicion. La confiance est le meilleur actif
du marchand-détaillant. L'épicier va au marché à
quatre heures du matin pour. s'approvisionner de lé-
gumnes frais pour ses clients et il travaille jusqu'à on-
ze heures du soir pour les servir. Le pharmacien res-
te ouvert pour le service de nuit afin d'accommoder
les malades ou ceux qui peuvent le devenir subitement.
Le laitier et le boulanger commencent leur besogne de
livraison à quatre ou cinq heures du matin, etc. Ils
s'imposent tous (le semblables fatigues, non pas ponur
leur bien-être personnel, mais pour servir et plaire à
leurs clients.

Le marchand-détaillant reçoit toutes les plaintes, ae-
cepte les marchandises retournées et en rembourse la
valeur en argent, est l'objet d'abus multiples et est ce-
pendant prêt à sourire au premier client qui se présen-
te. Telle est la conditions de plus de quatre-vingt-dix
pour cent des marchands-détaillants. Est-il dès lors
surprenant qu'il ait une certaine influence sur la plu.
part de ses clientst

Le marchand-détaillant, en général, maintient ordi-
nairement un stock composé de plus de huit cents ar-
ticles différents, dont cinq pour cent à peine, sont an-
ioncés extensivemuent. Pas une seule marque ne lui
est indispensable. La difficulté du marchand-détail-
lant n'est pas d'acheter des marchandises - il peut
acheter en une heure plus qu'il ne peut vendre en une
semaine. La difficulté qu'il éprouve est de vendre avec
profit la marchandise qu'il a. Il ne peut rester en af-
faires qu'en autant qu'il peut mener son commerce
avec profit. Le profit est une chose essentielle. For-
mer et conserver une clientèle en lui vendant avec pro-
fit, tel est le cauchemar du marchand-détaillant.
Le point de rencontre du manufacturier ou du mar-

chand de gros avec le détaMant
Je me trouve amené maintenant au point de rencon-

tre du manufacturier ou du marchand degros avec le
détaillant.

Des voyageurs ont mission de le visiter. Le piètre
voyageur parle de ses concurrents tandis que le bon
voyageur trouve ses arguments dans ses marchandises,
mais tous deux, le bon et le mauvais voyageur ont le
même refrain: "Je représente la meilleure maison et
je vends les meilleures marchandises aux plus bas
prix.'' Le narchand-détaillant entend ce refrain plu-
sieurs fois par jour, pendant les six jours de la semai-
ne, durant les cinquante-deux semaines de l'année et
pendant tout le temps de sa vie commerciale. Ces voy-
ageurs sont actifs, empressés, bien informés, doués d'u-
ne véritable personnalité et rendent des services au
détaillant. ls sont, sans conteste possible, le médium
d'annonce le meilleur, le plus direct et le plus efficace,
et cependant ils ne peuvent pas en imposer au détail-
lant. En fait, le succès du détaillant dépend, en gran-
de partie, de sa volonté à résister à la tentation d'a-
eheter.

Les annonceurs nationaux, comme ceux locaux, se
sont - à peu l'exceptions près - mis à dos le mar-
ehand-détaillant au lieu de s'attirer sa coopération. Le
marchand-détaillant est- le réceptacle de toutes les
plaintes. Une de ces plaintes, la plus commune d'ail-
leurs, est celle ayant trait aux prix, surtout en ces
temps (le coût élevé de la vie. Les marchandises ven-
(lues sont (le deux espèces distinctes: celles qui portent
une marque de commerce, ou un droit de vente exclu-
sif, et celles qui sont vendues sans attributs. Les mar-
ehandises annoncées sont ordinairement celles qui por-
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tent une marque de commerce. Chaque jour le ma!
chand-détaillant reçoit de la part <le ses clients des r-
proches comme ceux-ci: Le thé "Tom Jones" est ai.
noncé à 33 cents et vous me le faites payer 40e; le ri
soir de sûreté "John Smith" est offert à $3.75 et vous
m'en demandez $5.00, et ainsi de suite.

Si nous y regardons de près, nous remarquons qu
les taux auxquels ces articles sont annoncés à prix ré.
duits, sont les prix coûtants payés par le marchand
détaillant. Quelques magasins font usage de ces ai
tieles comme appât, pour attirer la foule.

Or ne l'oublions pas le problème du marchand-dé.
taillant est de pouvoir yendre quelque chose à profit
pour être en mesure de maintenir son commerce, et.
s'il vend les marques ainsi annoncées sans profit, il est
appelé tôt ou tard à faillir.

La substitution est le résultat de cette manoeuvre et
la cause en est l'étroitesse de vue de nombreux manu-
facturiers.

Le détaillant ne peut oublier que des choses sem-
blables à celles que je viens de rappeler se passent cha-
qlue jour, car la chose lui est remise journellement en
mémoire par ses clients.

Le détaillant ne songe nullement à punir quelqu'un,
pas même ceux qui ne lui accordent pas un traitement
équitable, mais il établit tout simplement un barrage
de défense sur sa propre liberté.

Il sait qu'il détient la clef de la situation. Dans son
magasin, il est comme un monarque dans son royaume.
Il parle peu, mais agit beaucoup, sans- bruit. Colnme
toute autre personne, il possède une source d'informa-
tion-il choisit ce médium et en paye -le service. Il
désire avoir une information indépendante sur la si-
tuation du marché, la production, la législation le con-
eernant lui ou ses clients, et sur d'autres sujets. Il
considère ces médiums comme des amis et est heureux
de suivre leurs avis - ceci explique pourquoi quel-
ques médiums ont une si forte influence. Sans doute
le détaillant sait que le voyageur, le manufacturier et
l'agent direct d'annonce prôneront leurs marchandi-
ses. Mais les Français ont une maxime se rapportant
à cela et qui <lit: "Se vanter soi-même ou être vanté
par son curé....."

L'attitude du détaillant VIS-à-vis des marchandises
annoncées

L'attitude du marchand-détaillant en ce qui concerne
les marchandises annoncées dépend de la politique
commerciale de chaque annonceur à son égard. Cer-
tains manufacturiers ont une politique par laquelle ils
vendent leur-s marchandises au marchand de gros et ce
dernier les revend au détaillant. D'autres manufactu-
riers ont une politique double de vente de leurs produits
aux marchands le gros et aussi aux détaillants impor-
tants. et même parfois ils font un pas de plus et ven-
dent directement au consommateur. D'autres aussi
semblent croire que la meilleure politique est de n'en
pas avoir. Quelques manufacturiers vendent suivant
une politique de prix de détail fixes; certains autres
tolèrent tous les changements de prix de détail de leurs
produits. Le détaillant doit-'ae"ommoder à toutes
ces politiques diverses. Il voit que des millions de dol-
lars sont dépensés, chaque année en annonce, dont cer-
taines sommes mal appropriées, la copie étant peut-être
flatteuse pour le manufacturier, mais n'intéressant pas
le marchand ou le consommateur; il sait qu'on attend
de lui une preuve de patriotisme, au point de donner
la préférence aux marchandises faites au Canada même
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si elles ne procurent pas assez de profit pour payer le
coût de leur distribution, encore que le fait reste établi
qu'il a à résoudre lui-même son propre problème, car
n'étant pas consulté il n'a pas la possibilité de four-
inir son avis. Sa politique doit donc être de ne s'en
rapporter qu'à lui-même. Il soutient loyalement et
gracieusement ceux des manufacturiers qui ont une
franche politique commerciale, assurant un traitement
équitable au consommateur et un traitement équitable
aux distributeurs, mais il proteste contre le fait d'être
obligé (le vendre à perte certaines marchandises an-
ioncées.

La politique commerciale du manufacturier en ce qui
concerne la distribution de ses produits est la question
primordiale dans l'esprit du détaillant d'aujourd'hui.

Le marehand-détaillant reconnaît parfaitement au
manufacturier le droit d'adopter la politique commuer-
eiale que bon lui semble. Ce dernier peut vendre à
qui lui plaît, il peut permettre aux marchands de rédui-
re les prix ou aux maisons vendant par cu r spondanee
d'employer sa marque de commerce pour les bosoins
de leur propre publicité, mais je suis sûr que nul ne
doit songer à protester lorsque je dis que le détaillant
réclame aussi sa liberté 'd'action pour accepter. acheter
et pousser la vente des marchandises dont les produc-
teurs ont adopté une équitable politique commerciale.
on pour refuser d'acheter ou vendre tous articles dont
les producteurs ou manufacturiers n'ont pas adopté
une politique commerciale franche et équitable.

L'organisation nécessaire

L'organisation est le seul remède. Si de telles condi-
tions malsaines ont pu exister jusqu'ici, c'est par dé-
faut d'organisation convenable de la part du
détaillant : le nombre des faillites dans le
commerce de détail a été aussi élevé à cause
du manque d'organisation efficace ; les détail-
lants étant disséminés de par tout le pays, d'un océan
à l'autre, et n'ayant pas de moyens de communication
rapides, on a abusé de cette situation. On en a profité
au point de vue législatif. car les détaillants sont pres-
que la seule classe qui n'ait pas été exempte du far-
deau de certaines mesures commerciales injustes; un
grand nombre de manufacturiers et de producteurs ont
également profité de la position faible occupée par le
détaillant quand abandonné à lui-même et ils l'ont for-
cé à vendre des marchandises au-dessous du prix coû-
tant; mais heureusement de telles conditions sont enl
voie de changer radicalement.

Les détaillants à présent se rendent compte qu'ils se
sont endormis en route. Il y a plus de quinze ans. ils
ont commencé à s'organiser; certains d'entre eux ont
passé quinze ans de lutte et d'efforts à tendre vers ce
but, mais ils ont réussi à former l'Association de&
Marchands-Détaillants du Canada. qui possède à pré-
sent des bureaux bien organisés et un personnel com-
pétent dans chaque province du Dominion. Les meil-
leurs marchands, dans toutes les lignes de commerce y
sont affiliés. Des comités spéciaux, composés de
marchands choisis dans chaque ligne de commerce, sonf
formés à présent pour étudier la politique commerciale
de chaque producteur ou manufacturier, et le rapport
de ces comités donnant le résultat de leurs enquêtes.
sera placé entre les mains de tous les marchands de dé-
tail engagé dans chacune des lignes respectives. dans
le Dominion di Canada.

Comme je l'ai (lit plus haut. le producteur ou le ma-
nufacturier a liberté pleine et entière d'adopter la po-
litique qui lui plaît. mais le marehand-détaillant tient

à connaître cette politique. Le détaillant veut savoir
la vérité. Si quatre-vingt-dix-neuf pour cent des
marchands du Canada payent pour un eertaiini artiil
portant une mtarque de omnmerce. quatre-vingt-quinze
cents la douzaine. pour le détailler à d bi 'ents pièce, ils
désirent savoir pourquoi. l'autre pour vent de ldétail-
lants se trouve plaeé dans la possibilite d'alhet<r le
même article portant la même marque. à quatre-vingts
cents la douzaine. La question du prix eoûtaint devra
être considérée différemment si le prix de veite est
fixe. mais la vérité devra tre la base de la conetrren-
ce. Tout ce que les iarchands désirent, c 'est qu'on
leur dise la vérité.

Le remède
Il y aurait quelques autres points à envisager. niais

je ne veux pas abuser <le l'attention sout <'mtie <de mes
auld iteu rs. ('ependant je suggérerai routine rmde
aux maux que j 'ai soulignés. la formation d'un eniité
publie. omiposé de nos meilleurs ëeonoinistes. le nos
meilleurs hommes d'affaires représentant-les intérêts
des mnanu faturiers, des marchands <le gros. des détail-
lants et des consomanitetrs dans le but d'étudier les
conditions présentes <le notre connerce itntérieur,
question vitale pour le bien-être le notre population
et la prospérité de notre pays. Nos ressoimrees nattu-
relles ne peuvent se développer plus vite que notre
pouvoir de distribution de ces produits. soit à 'inté-
rieur. soit à l'étranger. Nos industries naturelles ne
peuvent e'roître et prospérer si notre pouvoir dle d<istri-
huer leurs produits avantageusemett i croît lui-me-
me.

Nul ne pouvait prévoir les problèmes qui s'imposo,
raient à nous. comme résultat (le la guerre. Actuelle.
ment tous veux qui veulent travailler ont dut travail à
profusion. Toutes les mantufactuires marchent presque
jour et nuit. les fermiers reçoivent une plus forte ré-
munération pour, leur travail et ils y ont droit. les ou.
vriers reçoivent des salaires plus élevés que jamais
dans le passé et cette augmentation n'est que juste. les
distributeurs d'articles de première nécessité font un
plus gros montant d'affaires sur une marge de profit

plus petite. Cependant notre prospérité présente est

plutôt construite sur le sable mouvant. combien de
temps durera-t-elle? Nul ne saurait dire le probliiie
qui s'offrira à nous au lendemain le la signature de la
paix. Rommes-nous capables d'accueillir la paix sans

voir crouler notre prospérité actuelle? Voilà le grand

problème le l'heure.
Le ,rand objectif de nos efforts devrait être la ré-

duction dlu coût de la vie: et cela ne peut être obtenu

qu'en écartant toute dépense inutile et si chacun aug-
mente sa propre efficacité d'action. Obtenir <le ehnen-

ne <le nos journées de travail mieux et plus pour le
même argent. telle doit être notre pensée. encore qi'el-

le soit en opposition directe avec le principe que la pu-
part des gens semblent avoir suivi depuis un certain

nombre d'années: "moins de travail et plus de salai-

re."
Si le présent système de distribution du producteur

oui ma.nufactuirier au marchand de gros. du marchand

<le gros an détaillant. et du détaillant ait consomma-

teur est bon et doit être maintenu. il doit être assez ef-

ficaep pour d'onner ce service au public au plus bas
prix possible. Son efficacité n'est pas une questior

d'appréciation, et si ce système est le bon. comme Je 1
erois. il devrait être aisé d'en informer le publie et w'
le persuader de sa supériorité.
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CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE CANADIEN

Réduction temporaire du service des trains de voyageurs en
vigueur depuis le dimanche 14 janvier 1917.

Afin (te faciliter la circulation du fret, la réduction tem-
poraire suivante pour le service des trains de passagers a
commencé dimanche le 14 janvier 1917:

MONTREAL-SAINT-JEAN, N.B.

Le No 16, de Montréal (G. W.) 7.00 p.m. pour Saint-Jean,
N.B., circulera tous les jours, excepté le samedi. au lieu de
tous les jours. Le train ne circulera pas samedi, le 13 jan-
vier.

Le No 15, de Saint.Jean N.B., arrivera à Montréal (G. W.)
tous les jours excepté lundi, au lieu de tous les jours. Il n'y
aura pas de train qui arrivera lundi, le 15 janvier.

MONTREAL.SAINT-JEAN (P.Q.)-NEWPORT.

Le No 213, de Newport à 7.50 a.m., tous les jours, excepté
le dimanche, arrivant à Montréal (G. W.) à 12.05 p.m., est re-
tranché.

Le No 214, de Montréal (G. W.) à 5.45 p.m., tous les jours.
excepté le dimanche pour Newport, est retranché.

Le No 209, de Newport, à 4.55 a.m. tous les jours, arrêtera
des stations Newport jusqu'à Parnham et arrivera à Montréal
(G. W.) à 9.05 a.m., au lieu de 8.20 a.m.

Le No 210 quittera Montréal (G. W.) à 7.15 p.m., tous les
jours, au lieu de 8.10 p.m. pour Boston, arrêtant aux stations
de Farnham jusqu'à Newport.

Le No 211, de Newport à 5.25 p.m.. tous les jours, arrêtera
aux stations de Farnham jusqu'à Montréal (excepté Sainte-
Brigide et Saint-Grégoire) et arrivera à Montréal (G. W.) à
9.15 p.m. au lieu de 9.05 p.m.

Le No 212 quittera Montréal à 9.10 am., au lieu de 9.25
a.m.. pour Boston et arrêtera à toutes les stations de Mont-
réal à Farnham (excepté Saint-Grégoire et Sainte-Brigide),

MONTREAL-SAINT-JEAN (P.Q.).SHERBROOKE -

No 202 de Montréal (G. W.) à 8.25 a.m. tous les jours, ar-
rivant à Sherbrooke à midi, retranché.

No 203, de Lennoxville à 3.00 p.m. et Sherbrooke, 3.10 p.m.
tous les jours excepté le dimanche, arrivant à Montréal (G. W.)
à 6 50 p.m., retranché.

No 205. de Sherbrooke, 6.25 p.m., dimanche seulement ar-
rivant à Montréal (G. W.) à 9.55 p.m.. retranché.

No 201. de Lennoxville à 8.00 a.m.. Sherbrooke. 8.10 a.m..
tous les jours excepté le dimanche arrête à toutes les stations
de Farnliam à Montréal et arrive à la gare Windsor à 11.55 a.
m. au lieu de 11.30 a.m.

Le Nu 204, quittera Montral (G. W.) à 4.00 p.m. tous les
jours, excepté le dimanche, au lieu de 4.10 p.m., fera tous les
arrets jusqu'à Farnham, arrivera à Sherbrooke à 7.40 p.m. au
lieu de 7.60 p.m.

MONTREAL ET OTTAWA

No 5. de Montréal (G. W.) à 10.15 a.m. tous les jours ex-
cepté le dimanche, arrivant à Ottawa (Central) 1.15 p.m., re-
tranché.

No 6, d'Ottawa (Central) à 3.45 p.m. tous les jours, ex-
cepté le dirpanche, arrivant à Montréal (G. W.) à 6.45 p.m. et le
train No 508, qui doit partir d'Ottawa (Central) à 3.45 p.m. le
dimanche seulement, et arriver à Montréal (G. W.) à 7.15 p.m.
seront retranchés et remplacés par le train 506 lequel quittera
Ottawa (Central) à 3.45 p.m. tous les jours et arrivera à Mont-
réal (G. W.) à 7.15 p.m.

MONTREAL ET SAINTE-AGATHE

No 437. de Montréal (P. V.), 9.45 a.m. tous les jours, cir-
culera les dimanche, lundi mercredi et vendredi jusqu'à Sain-
te-Agathe seulement au lieu de Labelle.

No 442, venant de Labelle et arrivant à Montréal (P. V.) à
9.20 a.m. tous les jours, partira dorénavant de Sainte-Agathe à
6.30 a.m. et circulera les mardi. jeudi et samedi seulement.

No 463, de Montréal (P. V.) à 11.15 p.m., le samedi, se
rendra jusqu'à Saint-Jérome au lieu de Sainte-Agathe.

No 461. de Montréal, (P. V.), 5.20 p.m., tous les jours sauf
le dimanche, pour Saint-Jér03ne, circulera tous les jours sauf
le samedi et le dimanche.

- MONTREAL-SAINT-EUSTACHE

No 478. quittant Saint-Eustache à 6.30 a.m., et arrivant à
Montréal (P. V.) à 7.46 a.m., dimanche seulement, retranché.
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No 481 de Montréal (P. V.). 11.50 p.m. le dimanche, pour
Saint-Eustache, retranché.

No 487, de Montréal (P. V.) à 9.30 a.m. dimanche seule-
ment, ne circulera plus de Montréal à Sainte-Thérèse, mais
des wagons directs seront attachés le dimanche seulement ai
No 437 quittant Montréal (P. V.) à 9.45 a.m. et réunis au Ni
487 quittant Sainte-Thérèse à 10.45 a.m. et arrivant à Saint-
Eustache à 11.02 a.m.

No 494, dimanche seulement, quittera Saint-Eustache à
8.42 p.m. au lieu de 8.25 p.m. et se rendra à Sainte-Thérèse
seulement où Il transferera ses wagons au No 460 attendu à
Montréal à 10.15 p.m.

MONTREAL-QUEBEC

Le train quotidien No 358 de Montréal (P. V.) 11.56 p.m.,
restera en service comme à présent de Montréal à Trois-Riviè-
res, quittera Trois-Rivières à 5.40 a.m., fera tous les arrêts et
arrivera à Québec à 8.25 a.m.

Le train quotidien No 357 de Québec de 11.55 p.m., restera en
service comme à présent, de Québec à Trois-Rivières, quittera
Trois-Rivières à 5.00 a.m. pour arriver à Montréal (P. V.) à
8.40 a.m. faisant tous les arréts.

Le train quotidien No 356 quittera Montréal (P. V.) à 4.15
p.m. au lieu de 1.30 p.m. et arrivera à Québec à 10.00 p.m. au
lieu de 6.30 p.m., faisant tous les mêmes arrêts entre Montréal
et Trois-Rivières en outre de tous ses arrêts actuels entre
Trois.Rivières et Québec.

Le No 354, du dimanche seulement, partira de Montréal (P.
V.) à 1.30 p.m. et arrivera, à Québec à 6.30 p.m., faisant tous
les arrêts comme actuellement en outre de celui de L'Epipha-
nie.

Le train quotidien No 363, quittera Québec à 1.30 p.m. com-
me à présent, faisant tous les arrêts de Québec à Trois-Riviè-
res. en plus de ses arrêts actuels entre Trois-Rivières et Mbnt-
réal arrivant du Mile-End à 6.40 p.m.. à la place Viver à 7.00
p.m., et s'enbranchant à la gare du Mile-End avec le train de
correspondance No 304 et à Montréal ouest, avec les trains
pour le Sud et l'Ouest, excepté le train No 16, pour Saint-Jean,
N.B.

MONTR EAL -JOLIETTE

Le train No 374 quittera Montréal (P. V.) à 5.15 p.m. tous
les jours excepté le dimanche, au lieu de 4.55 p.m. et arrivera à
Joliette à 7.15 p.m. et à Saint-Gabriel à 8.15 p.m.

Le train No 371 quittera Saint-Gabriel à 6.40 a.m. tous les
jours, excepté le dimanche, au lieu de 6.00 a.m., Joliette à 7.40
a.m. au lieu de 7.00 a.m. et arrivera à Montréal (P. V.) à 9.30
a.m. au lieu de J.50 a.m.

MONTREAL-TROIS. RIVIERES

Le train No 364 de Montréal (P V.) de 5.30 p.m. arrivant à
Trois-Rivières à 8.55 p.m. est supprimé.

Le train No 365, de rois-Rivières. 6.30 am. tous les jours
excepté le dimanche, arrivant à Montréal (P. V.). à 10.10 a.m.
est supprimé.

PUITS SAIT-ATHARMNES

Les merveilleuses propriétés curatives de leurs eaux
ont rendu ces sources minérales célèbres. Si vous n'a-
vez pas encore entendu parler du célèbre puits de
Saint-Catharines consultez votre "Encyclopedia Bri-
tannica". Ces eaux accomplissent des merveilles dans
les cas de rhumatisme et reconstituent le système épui-
sé en un espace de. temps remarquablement court.
Saint-Catharines est située sur la ligne principale du
chemin de fer du Grand-Trone. Des informations
comilètes seront fournies sur demande adressée à M.
O. Dafoe, 122 rue Saint-Jacques, Montréal.

JEUNES FILLES DEMANDEEs

On demande des Jeunes Filles pour la Reliure.
S'adresser à B. PLOW & 00., Ltd.,

3-2 5-7.,rue Récollet.
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LES PRINCIPAUX CHANGEMENTS APPORTES A LA LOI DES LICENCES EN CE QUI
CONCERNE LES TENANCIERS DE BARS ET LES EPICIERS LICENCIES

(Suite)

Tarifs des droita pour licences

a) L'article 988 des Statuts refondus, 1909, relatif
au tarif des droits pour licences, déjà amendé par les
lois I George V et 5 George V se trouve de nouveau
amendé en remplaçant le paragraphe 8 par le suivant:

"Le tarif des droits pour chaque licence de magasin
pour la vente en détail de liqueurs enivrantes est:

a. Dans la cité de.Montréal, huit cents piastres:
b. Dans la cité de Québec, six cents piastres;
c. Dans toute autre cité, quatre cents piastres;
d.' Dans toute ville, trois cents piastres;
e. Dans toute autre partie de la province, deux

cents piastres";
Le paragraphe 9 relatif au tarif des droits pour li-

cences dans le commerce de gros est remplacé par le
suivant:

"Pour chaque licence pour la vente de liqueurs en
gros les droits sont:

a. Dans la cité le Montréal, douze cents piastres;
b. Dans la cité de Québec, neuf cents piastres;
c. Dans toute autre partie de la province, sept

cent cinquante piastres.
Lorsque cette licence pour la vente de liqueurs en

gros est accordée à un distillateur. le droit est de douze
cents piastres.

Mais sur chaque licence pour la vente en gros du vin
seulement, cinquante pour cent du montant du droit
de licence req.uis pour chaque licence ordinaire pour la
vente de liqueurs en gros";

Le paragraphe 12 relatif au tarif des licences d'em-
bouteilleurs est remplacé par celui qui suit:

"Pour chaque licence d'emboiteilleur les droits
sont:

1. Si l'embouteilleur est en même temps brasseur.
que sa brasserie soit située dans cette province ou
qu'elle soit située en dehors de la province, et que le
brasseur ait une ou plusieurs agences dans la provin-
ce:

a. Pour le principal établissement ou la princi-
pale agence dans la province, sept cent cin-
quante piastres;

b. Pour tout autre établissement ou agence, qua-
tre-vingt-dix piastres:

c. Pour toute municipalité dans laquelle il n'a
pas d'établissement ou d'agence, mais dans la-
quelle il prend des commandes ou délivre ses
liqueurs, cinq piastres;

2. S'il n'est pas brasseur:
a. Dans les cités de Québec et deMontréal. pour

le premier établissement ou agence. cent vingt-
cinq piastres, et pour chaque autre établisse-
ment onu agence dans l'une ou l'autre desdites
cités, quatre-vingt-dix piastres;

l. Pour tout établissement ou agence dans toute
autre partie de la province, quatre-vingt-dix
piastres;

e. Pour chaque municipalité dans laquelle il n'a
pas d'établissement nu d'agence, mais dans
laquelle il prend les commandes ou délivre ses
liqueurs, cinq piastres;

. 3. Pour chaque véhicule employé par l"s brasseurs

ou les embouteilleurs, dix piastres."
En vigueur au premier mai 1918 seulement.

Pénalités pour ventes illicites de liqueurs enivrantes
et pour certaines pratiques frauduleuses

L'article 1009 (les Statuts refondus 1909 relatifs aux pé-
tialités pour vente illicite de liqueurs enivrantes et pour
certaines pratiques frauduleuses est remplacé par le
suivant:

"Sujet aux dispositions de l'article 1004, quiconque
tient. sans être muni d'une licence à cet effet encore
en vigueur, une auberge, restaurant, un buvette à bord
d'un bateau à vapeur. un buffet de chemin de fer ou
un magasin <le gros ou de détail de liqueurs enivran-
tes. ou vend. en quelque quantité que ce soit, même sur
échantillon ou à commission, des liqueurs enivrantes,
dans tout lieu quelconque de cette province, est pas-
sible. pour la première contravention, en sus du paie-
ment des frais. d'une amende d'au moins cent pias-
tres et d'au plus deux cents piastres. et. à défaut de
paiement de ladite amende et des frais. d'un emprienn-
nemerit dans la prison commune durant une période de
trois mois: dans le cas d'une deuxième offense. d'une
amende d'au moins deux cents piastres, et d'au plus
cinq cents piastres, et. à défaut de paiement de cette
amende et les frais. d'un emprisonnement durant une
période le trois mois; et. pour la troisième offense -t
chaque offense subséquente. d'un emprisonnement
d'au moins trois mois et d'au plus six mois, à la dia
erétion du tribunal, sans option d'amende."

En vigueur le 1er mai 1917.

Pénalité pour vente aux mineurs de moins de vingt
et un ans.

L'article de loi ayant trait à la vente aux mineurs, se
lit à présent comme suit: "Il est défendu de vendre,
<le délivrer ou <le délivrer gratuitement des liqueurs eni-
vrantes à une personne âgée de moins de vingt et un ans,
et toute contravention à cette disposition entraîne con-
damnation aux pénalités édictées par l'article 1072
contre tout porteur de licence obtenue en vertu de la
présente section, que la vente ait été faite par lui-mê-
me ou qu'elle ait été faite par une personne à son em-
ploi ou agissant pour lui dans le lieu d'affaires ou
dans les dépendances du lieu d'affaires pour lequel la
licence est accordée.

Les mêmes pénalités sont encourues lorsque la vente
à une personne de moins de vingt et un ans est faite
dans un club muni de licence en vertu de l'article 96R

Dans les poursuites pour vente de liqueurs à une
personne dont l'âge est alléguée être moins de vingt et
un ans, c'est au défendeur qu'il incombe de prouver
que cette personne a vingt et un ans révolus.

En vigueur au 1er mai 1017. .
Note.-Tous les autres articles de la loi ayant trait

à la vente de liqueurs à des mineurs ou destinées à être
consommées par des mineurs, sont changés en rempla-
çant les mots "dix-huit ans" par les mots "vingt et
un ans".

(A suivre au prochain uméro).
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BANQUE HOCHELAGA
QUARANTE-DEUXIEME RAPPORT ANNUEL

Messieurs:-

Vos Directeurs ont l'honneur de vous soumettre leur rap-
port sul' les opérations de la Banque pour l'exercice clôturé le
30 novembre 1916:

COMPTE DE PROFITS ET PERTES

30 novembre 1916

CREDIT

Balance au crédit de Profite et Pertes
'le 30 novembre 1915 .. .. .. .. .. $ 40622.08

Profits de l'année finissant le 30 no-
vembre 1916, déduction faite des
frais d'administration, intérêts sur
dépôts, intérêts perçus d'avance
sur escomptes, et Réserves pour
créances douteuses et mauvaises.. 546,011.90

$ 586,633.98

DEBIT

Dividende payé le 1er mars
1916 ................ $90,000.00

Dividende payé le 1er juin
1916 ................ 90000.00

Dividende payé le 1er septem-
bre 1916 ............... 90,000.00

Dividende payable le 1er dé-
cembre 1916 .......... 90,000.00

$
Porté au fonds de pension dep em-

ployés...................
Réserve pour dépréciation sur place-

ments et autre actif .. .. .. .. ..
Taxe de guerre sur la circulation des

billets de la Banque au 30 novem-
bre 1916..................

Amortissement du mobilier......
Souscription au fonds patriotique ca-

nadien....................
Balance au crédit de Profits et Pertes

le 80 novembre 1916 .. .. .. .. ..

360.000.00

6.000.00

110,000.00

36,386.13
22,536.80

10,000.00

42,711.05

Le Gérant-général: BEAUDRY LEMAN.
Le Président: J.-A. VAILLANCOURT.

BILAN

30 novembre 1916.

PASSIF

Capital versé.............. .... $4,000,000.00
Fonds de Réserve .............. 3,700.000.00
'Dividendes impayés ............ 4.836.17
Dividende payable le 1er décembre

1916 ...................... 90,000.00
Balance au compte de Profits et Per-

tes ...................... 42,711.05
$ 7,837,547.22

Billets de la Banque en circulation .. 4,154,382.00
Dépôts ne portant pas intérêt .. .. .. 5,338,234.51
Dépôts portant intérêt y compris l'in-

térêt accru jusqu'à la date de l'é-
tat. ...................... 24,242,305.61

Balances dues aux Banques et aux
Correspondants dans le Royaume-
Uni et à l'étranger .. .. .. .. .. 234,728.16

Acceptations de lettres de crédit .. 54,330.41
$34,023,980.69

$41.861,527.91

ACTIF
Or et espèces monnayées........$ 392,592.47
Billets du Dominion............ 3,953,467.75

$ 4,346.060.22
Dépôt entre les mains du Ministre des

Finances en garantie de la circu-
lation .. .. .. .. .. .. .. .. .. ..

Dépôt aux Réserves centrales d'or
Billets des autres Banques .. .. ....
Chèques sur autres Banques .. ....
Balances dues par d'autres Banques

au Canada................
Balances dues par des Banques et des

Correspondants étrangers .. .. ..

171,467.29
•700,000.00

259,562.00
1,294,929.35

926,598.49

1,715,534.40

$ 9,413,151.76
Valeurs des Gouvernements fédéral

et provinciaux du Canada (au
prix du marché) ....... 896,48.60

Valeurs municipales canadiennes et
valeurs publiques britanniques,
étrangères et coloniales, autres
tres que les valeurs publiques ca-
nadiennes (au prix du marché) .. 3,677,634.87

Obligations de chemins de fer, dében-
tures et actions (au prix du mar-
ché) .................... 304,307.00

$ 4.878,425.47
Prets à demande et prets à courte

échéance au Canada, sur obliga-
tions, débentures etactions

Prets aux corporations municipales,
paroissiales et scolaires .. .. .. .

Autres prets courants et escomptes en
Canada (déduction faite des inté.
rets perçus d'avance) .. .. .. ..

Créances en souffrance déduction faite
des pertes possibles . . . . . . .. ..

Engagements pris par clients en rai-
son de lettres de crédit .. .. .. ..

Immeubles autres que les édifices de
la Banque...............

Hypothèques sur des Immeubles ven-
dus par la Banque .. .. .. .. ..

Edifices de la Banque au prix coû-
tant .diminution faite des amortis-

S 586,633.98 sements et hypothèques .. .. .. .
Autre actif non compris dans les arti-

clei qui précèdent .. .. .. .. ..

1.686,063.62
$15,977,630.84

1,275,723.53

22,259,301.10

148,255.82

54,330.41

227,074.93

106,533.48

1 557,402.65

255,275.15

$41,861,627.91

Le (Géraint-géreral: BEAUDRY LEMAN.
Le Président: J.-A. VAILLANCOURT.

CERTIFICAT DES VERIFICATEURS
Nous avons l'honneur de faire rapport aux actionnaires de

la Banque d'Hochelaga:
Que nous avons contrôlé la caisse et vérifié les valeurs de

la Banque au bureau Principal le 30 novembre 1916 et à une
autre date, tel que requis par la Section "56" de l'Acte des
Banques, et que nous avons constaté que le tout concordait
avec les entrées respectives dans les livrrs de la Banque, et
que nous avons aussi, dans le cours de l'année écoulée, fait
l'examen des comptes de quelques-unes des principales suc-
cursales;

Que nous avons obtenu tous les renseignenents et les ex-
plications que nous avons demandés et que, dans notre opi..
nion, les transactions de la Banque dont nous avons eu con-
naissance étaient dans les limites de ses pouvoirs;

Que nous avons examiné les livres au Bureau-Chef. et
comparé le Bilan ci-dessus avec ces livres et les rapports cer-
tifiés des succursales. et que, dans notre opinion. et au meil-
leur de notre connaissance d'après les renseignements qui nous
ont été donnés et tel qu'indiqué par les livres, il est rédigé de
façon à démontrer fidèlement et exactement rétat les affaires
de la Banque.

S. ROGER MITCHELL. C. A.'
de la Société Marwick. Mitchell, 'eat & Co.,

GEO. GONTHIER, L. 1. C..|Vérificateurs.
de la Société Gonthier & Midgley.1
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Accordez une
~#'Wioue~demiIer

cequ e evieM -hke eu re i cet homme
V oule-v accorder une demi-heure à cet homme pour qu'il puisse vous dire

re uele ericeMcasky eutfare o irvotre commerce et pour votre clien-
tèle. C'est l'homme dtu bMeCasle) et Il connalt, de A Jusqu'à Z les affaires du

.~compte de débit.
~ ~Son pain et son beurre dépendent de ce commerce. Ni vous lui accordez une demi-heure vous en ob-

- tiendrez quelques bonnes idées qui conviendront à votre commerce et vous serez on ne peut plus
bienvenu, que vous lui remettiez une commande ou nun.

Le Service McCaakey travaille6 autant pour votre client que pour vous. parce que votre client est tout
.,usal intéressé que voua IL connaître combien Il doit de jour en jour et à avoir des comptes tenue de la façon
la plus simple et avec le moins de dépense poss'ble. tout comme vous.

Le Service mcCaskey paye de lui-même dans les affaires courantest en épargnant du temps, de l'argent et des
erreurs au marchand. Une écriture au moment de la vente, et vos livres sont toujours à jour.

Si vous accordez une demi-heure de temps au représentant de McCaakey pour qu'il vous fasse connaître ce qu'il
a à vous dire, vous en retirerez un gros profit.

Reprisentanta pour
Québec: M cCASKEY

9. E. PRKCOURT
J. 9CBEDTrE Toronto (Canada)

F. BRUNELLE
*~ C . PICARD

MCCASu KEY
"ONE WRITINC"

* LE COIMECE A TROIS-RIVIERES

Trois-Rivières, 17. - Les élections <le la clîaîîlric dle
Commerce ont eu lieu hier soir. Oîît été élus. présidenit.
M. Alphonse Lauriîi; vice-p)résident. M. Clbarlus Bu, -
rill; secrétaire, Hlenri Boisson; auditeurs tic la v'iimi-
bre de Commerce, l'échevin Robent Ryan, M. Gustave
Dérome; comité: MM. ('.-R. Whitehead. Noviiiian ILa-
belle, J.-L. Fortin, L.-G. Bah'er. W.-B. Baxter, là.-E.
Dufresne, Jos.-M. Dalton, .J.-A. Pelletier. Les tioti
veaux membres admis oont été MM. J.-A. Vtéziina. 1)
Durand, Ed. Langlois, L.-P. Mercier, Théo. .Jourdain.
Dr J.-H. Vignault. L'anceien président. M. Normaii
Labelle, a rendu compte (le son administration (le d]eux
ans.

M. Shea, agent de publicité, a donné uîe conf;»ic,îcet
sur le commerce.

LA VILLE BLEIED'AMEEQUE

Le nom de ' Mount Clemens " (Mich.) " est familier
dans toute l'Amérique et connu en Europe. Ses souîr-
ces minérales ont soulagé un grand nombre de person-
nes souffrant de rhumatisme, de névralgie et d'autres
maladies. Les hôtels de Mount Clemens, ouverts tou-
te l'année, sont modernes et dé premier ordre et leurs
tarifs sont raisonnables. La meilleure manière de se
rendre à Mount Clemens est de prendre le chemin de
fer du Grand-Tronc. Service de trains splendide. Pour
renseignements complets, s 'adresser à M.-O. Dafoe. 122
n'? Saint-Jacques, Montréal,

NOTES ECONOMIQUES
Aut cours de' la semaine passée, la délégation <lit(- (le

la EiBuîîîe E tntý"e'coînposée <le personnalités mar--
<plante<s <le la pr<îvince de Québee est allée rcndrne vi-
site à nos voisins <le l'Ontario, dans le but, non seule'-
nlient d 'aider aux relations d'affaires entre les pro-
vini<es-soeurl'. mais enceore <'t surtout pour cimenter la

eoî',~l'et Il'amitié entre les races canadiennes-ai-
gFlaises et î'ana<liennmes-franç'aises. A Toronto, à Nia-
gara Falls. partouît où la délégationi passa, ce fut des
ré<'ejtions magnuifiques empreintes <le la p)lus récon.-
fnmtaîîte eordialité et qui, c'ertainement favoriser'ont
dIans l'avenir les sentiments d 'entente e'ntre les dleux
races qui forment la hase <le la population <'amad lenne.

0 0 e
La récolte espagnole d'olives.-Lai récolte dl'olives

dI'Esp'agne' est très pe'tite cette année. lies insectes y
onit vansé beaucoup <le dommages. La récolte <le l'o-
livc* ''Reine'' est dlésastreuse et n 'atteindra vraisem-
blablement quî'lin dixième d 'une récolte normale;
qumant àî la qualité, elle est inférieure. On estime que
3,500 hiogsheads seulemnent, ont été séchées et que par-
mai <'e nombre. 25,000 seront disponibles pour expédi-
tioi. La ré'olte lé Manzanilla n'a pas souffert aut-
tini mnais lie représente cependlant qu'un sixième d'tine,
bonne récolte. 0 0

Lat eonsomînatioui du sucre au Canada, en 1916, a
t'té dle 267.387 tonnes. En 1913, elle fut de 285,803,
en 1914. (le 314,266 et en 1951 de 302,450. Le prix
iio.ye(n maximum du sucre en 1916, fut de $8.15 les 100
1ks. eontr<' $6.71 en 1915. La moyenne est de $7,284
pouîr 1916 et $6,165 pouîr 1915.
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Le Marche' de l'Alientation j
AVIS

Les prix que floue donnons Ici sont
ceux du Jeudi 18 janvier 1917, obtenus
quelques heures avant l'Impression de
ce journal. -

GRAINS ET FARINES

MARCHE DE CIIICAGO

A terme:
Ouver-

ture
Forme-

lieuit lIns ture
Blé-

Mai . .... 8 1881.8 .8 $1.88
Juillet . . .1.49 1.61% 1.49 1.51

Mas-
mai .. ..... 98% .99% .98% .99%
Juillet . .97% .98% .97% .98%4

Avoine-
Mai . . .67% .577/ .57%4 .67%
juillet. . . .5 47/ .65% .547/ .65V,ý

Cotations au comptant:-
131é-No 2 rouge, nominal; No 3 rou-

ge, 81.84 à $1.92;. No 2 dur, nominal;
No 3 dur nominal.

Mahs-No 2 jaune, 981/c à. 99c; No
4 jaune, 96e à 973/c; No 4, blanc, 961/e c
à 9714c.

Avoine-No 3 blanche, L6%c à 6i%/c.
atandard, 67%c àt 68c.

Seigle-No 2, 81.47.
Orge-96c à 81.81.
Graine de miI-8I3.60 à $5.50.
Graine de trèfle. $12.00 à $17.00.

MARCHE DE MONTREAL

CEA BALES
Blé No 1 North ern.......1.97

- 2 - .. .. 1.94
- - . .. . 1.91

- 4 - . . .1.76

Avoine Noli C.W........0.75
- No 2 C.W........0.70
- No 3 C.W.......0.68%
- No 1 extra pour le bé6.

tail..........0.68
- No 1 - -0.67%

- 'iNo 2 - - 0.60
Avoine No 2 Blanche .064 0.66

- No 8 1 . .. 0.63 0.65
Maïs Jaune No 3 .. .......... 1.16
Orge du Manitoba ........ .. 1.14

LE MARCHE DE LA FARINE

Fortes à boulanger
Bakers Special .... .. 2 sacs $9.30
Manitoba S.B..... - 8.80
Keetawba ,9.50

Montcalm..........9.00
Medora....... - 9.50

PATENTES DU PRINTEMPS
Regal... -......... 2 sacs $10.00
Fleur deý is...... 9.50
Dally Bread 9.30
Royal Household .. - 10.00
Five Roses....... 10.00
Glenora........ 9.50)
Hurona là pfttiaserle » - 1.00
Harvent Queen..... 9.50
Farine de blé-d'Inde blanc

pour boulanger .. .. - 6.#0
pour ezgrals 5.30

Firine d'avoine:
&voine roulée, acs de 90

liv..............3.25
baril......00'

3.35
7.00

ISSUS DE BLE

Son, au char, tonne.... .. $33.00
Grue, 85 $.00
Mlddlings d'Ontario, au

char, tonne.... .. ... 38.00 40.00
Moulée pure, au char . 45.00 48.00
Moulée mélangée .. .... ..... 43.00

FOIN PRESSE ET FOURRAGE

Foin No 2..........13.00
- No Il ....... 1150

Foin et trèfle........106

FROMAGE - BEURRE - OEUFS

Montréal

From age coloré de
l'Ouest le meilleur .. 0.26%_ 0.253%

- blanc - 0.25 0.251%
blanc de l'Est - 0.24 0.241A

-- coloré de l'Est - 0.24 % 0.2484
- Oka - 0.00 0.35

Beurre de crèmerie d'au-
tomne, le meilleur . . 0.43 0.43%

Beurre de crèmerie d'au-
tomne. bonne qualité . 0.42% 0.43%

-- d'hiver .. .... 0.41 0.42
- de ferme .. .. 0.37% 0.8
- Ire qualité . . . 0.38%1 0.39

Dernières ventes de la Société Co-
opérative-Agricole des Fromagers du
Québec:-

Fromage blanc No 1.... .. 3 l3-le
No 2.. ......... 3%
NoS.......0.23

coloré No 1......0.00
No3.........0.00

1403............0.00
Beurre de crémerie d'hiver,

Ire qualité..........04
- bon..........0.38%
- pasteurisé.......0.00

Oeufs strictement frais .0.65 0.70
f rais .... ...... 0.55 0.60

- choisis No-i......0.42
- mirés.........0.40

- ~No 2 ..... 0.84 0.86

FROMAGES IMPORTES

Le fromage de Roquefort ne vend 85c
la livre. Très rare.
Gruyère, très rare.

MIEL

Miel blanc No 4 en gâ-
teaux........0.15 0.15%

- brun No 1........0.13% .0.13
- coulé en chaudière do 30. l1s:
Blanc, la livre......0.13% 0.13
Brun, la livre......0.10% 0.11
Miel de sarraisin .. .... 0.09 0.10

PRODUITS DE LA CAMPAGNE

Produite de l'érable.-On *ote les prix
suivants:
Pur sirop d'érable, hotte

de 8 lbn.......0.95 0.97%

de 10 lb........7 1.10

de 13 Ibn. ... .1.5 1.39

- choix utra 1.40 1.86
Sucre d'érai1a, la liv...0.16S 0.11

Pvesl.--On cote lus Prix suivants:
Choisies à, la main, lot@ de

char-....... .1.75 7.00
3 lbo. plckers......0.00 6.50

"6.0.00 *.35
7.0.00 LOO

POMMES DE TERRE

Montagn es Vertes, en gros, le
sac............2.40

De Québec. on gros, le,
sac............2.25

GAZOLINE

Le gallon.... ....

MARCHE A PROVISION

Porcs vivants, Iota de choix, 813.75
& 14.00 les 100 liv., pesés hors chars:-

Porcs apprêtés fraichoinent tués de.
abattoirs. 81I8.256 & 8.20.00 les]J100 liv.,

bons, 12 à 14 livres, 34 conta la lvre.
Jambons poids moyenu et I«loud,
28c; bacon pour breakfat, 27 cents;,
bacon de choix 'Windsor. 29 contsla livre; bacon de Windsor. dioss
80 cents la lb.; saindoux, qualité "Pu-
re Loeaf', lc la livre on seaux de
20 lb.. On bois. saindoux qualté «Pu-
Me Lées", 20%c la livro en seaux de
de 30 Ibs. e feblano; saindoux Sou»_
Bd, 17110 à lac la liv. en seaux de 20
liv.. en bols; saindoux composé, 16%oc
à 17%co la Uvro on seaux de 20 liv.. en
ferblano. 

- p
HUITRES l
Standard, san écailles, Ne a,

le bidon .... .... ........ 8&0

le bidon..........8.5
Deochoix 3

le bidon... ...... .. .... .0

Cap Cod moyenne le baril .9.00

Blue Points 9.00
Caraquet...........7.00

PEAUX VERTES

Boeuf inspecté No 1 . . . 0.00 0.25
__________No 2 ... 0.00 0.24

No 3 . .0.00 0.23
Veau No. 1..........0.38
- No. 2......... .u
Peau de mouton........3.80
Peau de cheva No 1.......50

LEGUMES

Choux, la livre........3
Laitues pommée. de Do.-

ton, la doux ..... ...... 2.00 2.50
Patates sucrées, le panier &...825
Celeti Coeur d'Or. 5, 4, 7. et 8

doux., au panier le panier .. 9.00
Tomates, la livre.......0.30

OIGNONS$

Espagnols, en caisse deenvhrs
150 lives, la caisse.......00

Oignons rogla UV.......it
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POMMES'

Mclntosh en bottes, extra fancy.
125. 150, 175 et 200 .... ..... 8.00

"Spitie' extra fancy» en boite.
1 . , 188 et 175....8.00

F'ameuses extra fancy. 160, la
boite..............2,75

llaldwins No 1. le baril.......26
Sples .Spéciales No 3 le baril.. 5.25
Autres variétés .. 4.50

FRUITS DE CALIFORNIE

Poires' 13éurre Ester .......... 4.50
Poires Winter Nellis . . 0.00 5.00
Poires Columbis, demi boite .2.25

Raisins Almerla extra fan-
cy",' la caque........7.50

"1fancy'l.... ....... 7.00
qualité moyenne ... 6.75

CANNEBERGES

Carmeberges foncées de Cap
Co&, le baril .... ......... 8$11.00

TANGERINES

Japénaised de fantaisie. 2 btes 1.26

ORANGES MEXICAINES

126 et 150..........2.00
176, 200, 216 et 260.......2.25

ORANGES NAVEL, SUNKf:0oe.

96, 126 et 150 .... .... .... .. .. 0
176.200. 216 et 250 .. .... ... 3.75
Autres marques.....3.00 3.25

CITRONS

Mesina extra, de fantaisie, gros-
seur 300 (boites seulement) .8.3.0
Do. Fantaisie, 800........25

PAMPLEMOUSSES

"Gmny". grosseurs 54 et 64 .. 3.75
80, 96 ... 3.90

FIGUES NOUVELLE& DE
CALIFORNIE

Figues de Callfornle, 25 Uv. en-
viron...........2.00

DATTES

Hollowees. paquets d'une livre 0.11
non empaquetées, très

bonne qualité........0.11

BANAN ES

Jumbos de Port Limon, le rlg.-
me..........2.50 2.75

LE BLE ET LA FARINE

Le marché au blé. à Chicago, a en-
core été très agité la semaine derniè-
re, mais les changements de prix se
sont réd1uite finalement à peu de cho-
se. Les cotes de la farine n'ont pas
varié à. Montréal.

-FROMAGE, BEURRE ET-OJEUF8

Il n'y a pas eu de changements no-
tables, depuis quelques. jours dans les
prix du beurre, du froprage et des
oeufs. A Montréal, la demande pour le
beurre de crèmerie d'hiver est plus for.
te. et en conséquence le ton du mar-
ché est assez ferme.

POMMES. DE TERRIE

Le prix dei% pommes de terre est de
nouveau aùrgmenté. Les Montagnes
Vgrtes se vendent on gros, $2.40 le
sac et les Québec $2.25 au lieu de $1.90-
81.95, et $1.70 et $1.75 respectivement.

SUCRES

Extra granulé, sac, les 100 liv. 87.70
baril .... ..... 7.75

Extra Ground, baril, les 100 liv. 7.90
% bts 25 liv. . . 8.30

No 1 yellow. baril, les 100 liv. .7.35

No 1 - sac - 7.0
Powdered, bts 60 liv........00

bts 26 liv..... .2.0
Paris Lumps, bte 100 liv. 8.40
Crystal Diamond, bts 100 liv. . 8.40

50 liv......8.50
bte 25 liv. :..8.70

Crystal Domino, 100 liv ........ 8.95
Ces prix s'entendent au magasin du

vendeur à Montréal.

SAI NDOUX

Saindoux pur, en tinette ....... 0.22%
en seaux. .. .. .. 4.50
en cas de 10 liv. 0.22%
en coe de 6 liv. 0.23
en es de 8 liv. 0.28%

-blocs d'une liv. .0.00

FRUITS SECS

Raisin, de Corinthe Laliv.

Corinthe, Filiatra, en cartons
1 lb....... .2,1 0.33

en vrac....0.00

Raisins de Malaga Liv.

Connaisseur, la bts........40
Extra Dessert, la bts......4.31

paquets .. 4.75
Royal, la bts...........00
Impérial, 8.. . .. 25
ô Couronne., pqts., la bts ., .00
Ilxcelafor. la bte.......7.00

Raisins Sultan& Liv.

Cartons. 1 lb ................. 0.00
En vrac. . .................. 0.00

Raisins de Valence Liv.

Valence f in,
bt. de.38 Ib......... 0.00 0.00

choisi, btes de 28
liv..........0.00 o.60
33 lbe................. 0.00 0.00

sur couches. 4
cour., bten de 28 liv... 0.00 0.00

Raisins de Californie LUV.

Epépinés, paq. 1 lb. fancy 0.00 0.11%
paq. 1 lb. choix 0.00 0.11

Muscatel, 3 Couronnes, bien de
50 liv...........0.11%

Fruits évaporésLé
Abricots, botte 25 lbo.. . . 0.00 0.20
Pêches, botte. 25 lbo.. . . 0.00 0.13
Poires, bottes 25 lbo.. . . 0.00 0.00
Pomme. tranchées. éva-

porée., bien de 60 Uv. .0.00 0.12

Pelures de Fruits UiV.

Citron.........0.23 0.24
,Citronelle.......0.28 0.21
Orauqge........0.24 0.25
Pruneaux de Californie Liv.

Botte. de 28 Ibn.

30-40............0.13%
40-50............0.13
50-60............0.12%
80-70............0.12%
70-80............0.12
80-90........ 0.11%
10-100............0.11

NOIX ET AMANDES

Noix écalée. la livre.........0.48
Amandes de Valence, boite de 28

UV., la;... ...............- 0.46

Avelines, lem meilleures, - 0.30
Pècazis (pécanas), 0.30
Amandes. - 0.21
Noix, - 0.20
Peanute Bon Ton, - 0.13
Amandes Tarragone .. 0.20 3.31

- Marbot......0.00 0.13
- du Bréil...... .. 0 0.23

-de coco ripa.. à la
lb..........0.3s 0.30

Cerneaux........0.46 0.46
Peanuts rôties, Coon .. 0.08% 0.00

rôties, G. .0.09 0.09%
rôtion. Bon Ton 0.13% 0.13%

LEGUMES SECS.

Lé6gume. @*os.

Orge mondo, sac .. .. .. 000
Fèves blanches. (Can.)

boisseau .. ... ..... 6.90
- triées à la main . 0.00
Orge perlée, sac .. ..... 0.00
Fèves Jaunes, minet .. .. 650
Lentille. toutes. par sa,

lb ................... 0.11%
Polo verte, No 1 .. .. lb. 0.00
- cassés, le nuc . . ,. 7.50
Rté-d'lnide i soupe. camsé.

le sac........ ..

CONSERVES DE LEGUME8

5.76

7.00

7.20

0.12%
0.07%
8.00

4.25

Asperge. <Pointe.), 3 Ibo. 0.00 3.10
J - entières, can. 2 liv. 0.00 3.60

- Californie, 3% liv. 8.40 8.76
Be.tteraves tranchées. 3

llv............0.00 1.0
Blé-d'inde,. 2* lv......0.00 1.10

enl épie, gaI. 0.00 0.00
Ca tanp. bte 2 lbo.. do,%... 0.00 0.01

- au gal, d.. . . 0.00 1.00
Champignons hôtel. botte 0.00 0.0

1er choix. 0.00 0.00
-choix. bte. 0.00 0 .00

Choux de Bruxelles lmp. 0.31 0.33
Choux-fleurs.... 32 Ibo. 0.00 1.00
Citrouilles .. ..... 8 Ibn. 0.00 1.0

_ ... gai. 0.00 8.00
Epînard..... ... gai. 0.00 0.00

.2 lbo. 0.00 0.00

.3 b.. 0.00 0.00
Fèves Golden Wax 2 Ibo. 0.00 1.45
Fèves verte. .. .. 2 Ibo. 0.00 1.41

- de Uima ... 2 lbo. 0.00 1.50
Flageolets Importés bte. 0.10% 0.13
Haricots verte imp. .bte. 0.00 0.00
Macédoine de légumes bte 0.00 0.00
Petits pois tmp. moyens, bt.... 0.19%

___________mi-fins, -.. 0.21%
___________fins, -.. 0.23%

très fins, -.. 0.24
extra-fins, . 0.30

Poio Can.. Engli.h Cardon . .1.20

__Early June.....1.31
Succotasb..........1.45
Tomates, 2 Ilv......0.00 1.25

gai .. .. 0.00 6.60
Truffes. % botte .. ..... 0.00 10.00

Conserves de Fruits

Par don. groupe No. 1
Ananas coupés en dés

.1% lb. 0.00
Importés . 2% lb. 2.76

entiers <Can.>
.a lb. 0.00

.2 b. 0.00
ritpés (emp. Can.)

...... .2 Ibo. 0.00
Bluets. 2 iV. .... ..... 0.00
Cerises rouges snsm f07-

an....... Ibs. 0.00
Fraise, sirop épais, 2 lb.. 0.00
Framboises, sirop épai

.2 bo. 0.00
Gadelle. rouge. sirop

épais... --.. ... àIb. 0.00

NO. 2

1.80
3.35

3.50

3.35

2.80
1.00

1.75
2.06

1.15

0.00
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(ladelles noires, sirop
épala .. ... .... S. Ibe. 0.00 0.00

Marinades en seau, S gel. 0.00 8.50
marinades cae. 1 gal. gal. 0.00 0.35

à gala........0.00 1.45
a grais........0.00 3.05

Olives, 1 gal........ gl. 0.00 1.17%3
Pêches jaune. à lb. 0.00 1.30

- .......... Ibo. 0.00 3.45
Poires Bartlett . lb.. 0.00 3.35

- . . . lbo. 0.00 0.00
Pommes Standard. 8 lbo. 0.00 1.15
Pommes Standard .gal. 0.00 8.40
Mûres, sirop épais .gai. 0.00 0.00
Prunes, Damon. sirop

épais ............ 2 lbo. 1.10 1.1S
Lombard. sirop

épais....... Ibo. LO0S% 1.05
de Caifornie

....... 2 lb.. 0.00 3.7%
Greengage, ai '0.,

épais...... 3 lb. 1.10 1.1336
Rhubarbe Pmeerved 3 lba, 0.00 1.55
Cerise blanches .... doz. 0.00 2.35

noires ... dos. 0.00 3.40

RIZ

Ris Importés:
Riz Patna. sacs de 113 lb..

suivant qualité ... lb. 0.0 4.07%6
- Ca.roline........lb. 0.073% 0.08
- moulu. ........... 0.00 0.07

- souffl (putted) euee
de ai paquets de 3 btes 0.00 4.35
Les prix cl-dessous c'entendent t.o.b.

Montréal.
Qualité B. sac 350 lb........4.80

!~ Cc. sac -400 lb..........10
Sparkle....................18.40
Tile. Bright sac 100 lb ...... 4.45
Lustre...................... 40
Polinhed Patna .............. 4.0
Pearl Patna ................. 58.10
impérli lacé Patna.........59.80
Crystal Japon ............... 56.10
snow Japon ................ 5.80
Io* Dripe Japan... ......... 56.40

FARINES ET PATES ALIMENTAI-
RES

Farine Household. qit... ... 10.60
-à pàtIsserle Ocean. qrt... 11.00
-&avoine, granulée, sac. 4.00

standard, sac. 4.00
finee. MW4.00
sac .. ..... 8.80
roulée, baril .. 7.0

Farine de sarrasin. le sae .... 1.35
Banner. Saxon et Quaker Oats.

et Ogilvie. case.... ... 0.00 4.85
Cream of Wheat, cee . . 0.00 6.00
Farine de mats, Ire qua-

lité, le sac de 98 liv ........ 8.75
pomme de ter-

re, pq. de 1 liv., don. . 0.00 0.00
"~Cana"a Starch" le

onces, caisse.........00
.Saint-Laurent, Il

onces. 2 douz..........71
Vermicelle. maearl §X<

spaghetti canadiens
btes de 5 Ibo.. lb..0.00 0.07

En vraq. bte 80 liv. 0.00 3.30
Paquets de 30 liv. 0.00 3.30
Nouillettes aux oeufs:

lpget.pAtes essor-
tien: alphabets, chif-
fres, animaux, nouilles.
coudes. Importés en
vrac, Uv. .... .... ... 0.00 0.0736

En paquets de 1 liv. ... 0.00 0.07%
Tapioca perlé, en sac. liv. 0.0836 0.00
Sagou.... ..... lb. 0.08%6 0.03

THE
congou commun ....... 0.15 0.31

Thé. noirs Ceylon:
13ekoe .................. 033 0.80

Orange Peko. . 0.80 ffl5
Japon commun ëM.3
Japon moyen *0.20

choix 6 .80
extra *0.3736

Pins suez Young Hymen 0.15 0.18
Gunpowdcr commua ...... 0.15

moyen.. 0.13
Pêa IABt 0.14

Plu Head ..... 0.88
Formosa Oolong .0.40

LARD AMERICAIN

Ire qualité, le quart. .... 1.5

MELA88E

-Montréal:
Barbade. choix, tonne, le saL.. 0.10

tierce et qt. - . .5
- dirai quart 0.1

Mélasse tancy, tonne......0.15
tierce....; 0.18

Barbade, choix, tonne........0.54
tierce et quart -0.17
demi quart - .53

Mélasse taney, tonne......0.13
tierce ....... 0.15

CONSERVES DE POISSON3

Anchois à l'huile (uivant
format .. .. .. ... do. 8.00 4

Caviar ........ 3% lb. don 5.15
- . 3 lb.. t. doz. 10.00 10
Crabes .... ... 1 liv. dos. 8.75
Crevettes en saumure 1 lb. 0.00 1

san mm aum. 1 lb. 0.00
Finnan Haddies . . dos. 0.00
Harengs f'rais importés.

Sdoz. 1.40
marnésimpdon 3.45

aux Tom.. imp.
.. do . 2.30

klprd imp.
.. doz. 3.45

canadiens kip-
pered........0.35

-T canadiens, mau-
ce tomates -......... 0.95

Hareng saurs, bte .. ......
Homards. bte h., I lb. dos. 0.00

- bte plate, 36
livre.........8.05

bte plate, 1 lb.
.don. 5.76

Huîtres (solld meat ô os.
.10 0oM 0.00

(moudé Mut) 10
oz. ............ dos. 0.00

Maquereau. Un. 1 lb.. la
dos ................. 1.00

Morue, grosse, le baril . 6.50
N?. 1 5.75

No 3 . 5.50
Royans aux truffes et aux

achards.......... bte. 0.17
Sardines Can. % bta.. 4.75

-françaises. 3
btes ................. 0.17%6
btes................. 0.38

Norvège, 36 ... 0.113%
française, %6

boites .. . ........... 0.19
- sans arétes .. . . 0.34

Sprats. 'À de boite . . .. 0.11
Saumon Labrador. 100 Iba. 0.00

-Cohoes. Fraser
River, 1 Uv. ... .. ... 0.00

rouge:
Rlorse Shoe 'et Clover

Lest, boite basse, 1
liv........dos. 0.00

-rouge, Sockye,
(Rivera' inlet). bonse
haute. 1 liv. .dos. 0.00

1.35
.35
1.35
LOI
L.75
1.00
1.80

1.45

1.50

3.35

2.50

1.10

1.16
0.33

6.90

1.30

Les
6.75
6.50
0.00

0.18
5.00

0.33

0.50
0.11%6

0.0

3.25

EPICES PURES, GRAINES ET SEL,
ETC.

Nous cotons:
AllopIce moulu ...... lib. 0.00 0.17
Anis.......UV. 0.00 0.10
Clous de girofle moulu lb. 0.00 0.80
Canelle en rouleau . .. lb. 0.00 0.1836
Clous de girofle entiers

lb.........0.00 0.33
Chicorée canadienne .lb. 0.1 0.14
Crème de tartre ... lb. 0.00 0.55
Coin&.a ............. lb. 0.07 0.03
Gingembre en racine. .lb. 0.10 0.30
Graine de lin non mou-

lue... ....... l. 0.00 0.08
moulue lb. 0.01 0.07

dechanvre.. .. Ml. 0.07%6 0.08
Macls moulu . . .1.00

Milet, UV........00 0.13
Mlxed spices moulues..lb. 0.13 0.20
Moutarde en vrac. la Uv. 0.00 0.15
Muscade moulue .... lb. 0.0 0.1î;
Piments (clou.s ronds> lb. 0.00 0.18
Poivre blanc rond . .. 1... .. ... 0.3

blanc moulu ... Ml. 0.00 084
noir moulu . . lb. 0.00- oit0
rond, l.,.... liv. 0.00 0.38
de Cayenne pur lb. 0.00 0.30

Wbole pickle aptes . . lb. 0.00 0.15
Sel fin on sac. 200 Uv.. 0.00 1.55

- en % de mc. .lb. O.o 0.4
Quart, 2%6 lbo. baril .. 0.00 8.70

- quart. a UiV. ... 0.00 3.55
- quart, 5 lba.. . 0.00 8.50
- quart 7 Iba.... 0.00 3La5

Fi.......... .. 0 3.40
][ir...........0.00 3.05
gros sel, sa.......1.05; 1.10

MECHES DE LAMPES

Le rouleau, No 2.......0.35
Le rouleau, No 1.......0.25
Le rouleau, No 0....... 0.20

VERRES DE LANTERNES

Cailme d'une doue. .... .. .. . .6

VERRES DE LAMPES

No 2. la douzaine . . . . 0.80 0.90
No 1. 0.70 0.80

HUILE DE COTON

Au baril, le gallon ... 1.70 1.85

FICELLE DE COTON

3 brins, blanche, la liv. . 0.36
4 - - la liv. . . 0.00
4 - coloriée - .

0.83
0.8336
0.48%3

PAPIER D'EM UALLAGR

< .,per brun en~ rouleaux . . . . 0.056À
-Manille en rouleaux .. 0.06

Papier Manille, 18 x 17 est coté 1.50
- Kraft .. .... .... ... 0.11

ISAVON DE CAISTILLE

Le savon de Marseille en morceaux
s vend $7.00 la caisse et de 170 à Ise
ha livre. poids net. bMans ou mrbré.

HUILE Du CASTOR

Nous cotons: oross Dos.
Bouteilles de 1 os. ... 4.35 0.40

8 os.......00 0.85
- 2 os..... .6 0.70

4 oz .. .. .11.00 1.10

HUILE DE RICIN PHARMACEUTI-
QUE

Au baril, la Uv.........0.10
Moindre quantité, le gal. 8.. .00
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- d'Hochelaga..

- Nationale . . ..24
- Molson .. . . 24
- Poicae. . 24
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Bowser .. .... ....... 5
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Canada Brush ....... 33
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-Canadian Johns-M an-,*
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Wheat .

(Carn A.......23
Chinrelh & Dwiglit .... 4
Cie d'Assurance iNutuel.

le du Coinmeree . .. 26
Clark Win. .... ..... 8
Uluett, Peabndy & ('o. 34
Conuors Bros ........ 10
Cottam Bird Seed . .. 23
('ouillard Auguiste ... 23

Disstoni Saw .. ..... 2
Dom. Canners (Ijtd.) .

Eddy E. B. Co.....9
Escott........9
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Fairbanks ...... -
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Fontaine Henri.

23
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Fortier joseph. .. ... 23
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Garrand Tlerroîix &
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(iontlier & Mlidgley . . 23
Griand Tristk liaiiway
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Jnas. & Vile Il.
noivertiite ini rieiru 9

Larieulle. flendreàiia &
Cie .... .... .... s

Liuke of thle Wood ...
... .. ouvertarv

l'al>rtv. Niartin (lilni-
tée>........

' ( ouverl îure iérietire,
L a >révn'an<e . .. ... 26
La Sativegarde. .. ... 26
Leslie & (Co.. A. C'..33

Lm~er 1uul.Mnmnha..26

Mlartiin. (;-....23
1Mathieiu (C'ie J-. 9

M LeArtlîîîî A....

dLe&rei Limglit ....

.Nlixwvells Lianited .l
Moîatbriniid làI.-R...

.33
.19

34

23

Niellisumi Fie. .. .. .33
Nova Sentiki Steel . . .. 24

l>aieifiqîîr Canad(ieni . . . 16
P~ink........30
1luw & Co ........... 16
P>ort Hope Sanitary . . 31
Prévoyîats titi Canada

(lesý .... .... .... 26

R(olland & Fils, .J..B. . 23

St. lîîwreîiee Sugar Cn. 9
Suit Iife of Canada . . 26

U'nited Siane Machine-
ry ('o. (litd) ....... 28

Westerni Ass. (4n. .. . .26
Winnipeg & Western
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Maison fondée on 1870.

AUGUSTE COUILLARD
à Vitres, itamtari, ell.

SPdMSalieI, 14'ese de toutes sortes
N»e. Us3 à ses rue &.Patel

Vastes l et 14 IL4mbbis. MONTREAL

La misesn n'a pu de commii-voea-
ruts et fait Mliacies els cst de
lutte leeneete. Attention toute spéci.
ae au commandes par la malle. Mes-
doem, les marchande de la campasse
ustte.ore envia *@plu bu prix

L.A. CAROPNMAIN me
Comptable licencié

Institut des Comptables et Au-
iteurs de la Province de Quibec.
48, Notre-Dame 0. Montréal.

PAN OUIR OISEAU est le "Cot-
taBird Soir fabriqué d'a-

pris sOz brevets, MgareharM dle l
oonflan,*.; rie« ne peut lrapprocher
comme valeur et comme pepularlt&
Chou tous les fourniiem OS ra.

JOSEPH FORTIER
Pabaisantpaelle

Atelier de r4dgem rdne tD%
W Se% rlief et gaufrage. fe

n de Dire de empatabmU.
Petaiet foiaitere de baa

216 OUNWr me NOTRLDAMKC
(lAMI@ daes m e MIE

Noua avoe à vendre Pour $5.000 ou
n'importe quelle partis de cette com-
me en actions de la *FRONTZNAC
BRZWZRIB8. LTD." à un pris at-
""aOnt.

Federal Securities Co.
2U5 rue Salnt-Jacquea, Montréal.

Tél. Mna n5500

hw Victoria. Hotel
]EL INNTAINE. Propriétaire

OUEBEC
lHOétel dus Coumis-Voyafeours
PNu A.kieala TaU, à pasrfi de MuS

GARAND TERROIJI & CIE
Banquier. et Courtiers

L.-R. MONTERIÂND
Arehltoote et Mesursur.

W3 rue 8.-Andr4 Montréal.

G.-E. MARTIN
Co.nptble, Liquidateur -et

AudIlour

211 EFoe McGgD MmbWa
Tél. Main 812&.

WGEO1. GlONTIKR uah.. DOTI

GONMiI1 & PMMLE
Cemsiiabilees Auditeurs

lu au s..mmmmhsuvmu,. PMUEL ý
TElIhe MAIN 971-19

drsesî ~âlppique -"OONTLHY."

GAGNON & L'HEUREUX
COMPTABLES LICENCIES

(CIIARTERED ACCOUNTANTS)
Chambres 815, 316, 817, Edifîce

Banque de Québec
Il Place d'Armes, MONTREAL

Téléphone Bell Main 4912
P.-A. GAGNON, C.A.

J.-ARTHi LHtEURUI, CA

NE MANQUEZ PAS
DE LIRE

l'Almnanach Rolland
Agricole, Commercial

et de. Familles
POUR

1917
MAINTENANT EN VENTE

Publié par

La Cie J.-B Rolland & Fils
S3 Rue Saint-Sulpice, Montréal.
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LES PETITS ACHATS
Tel est le titre d'un livret que tous ceux qui font dea

économies devraient lire. lis y trouveraient dua indica-
tions utilea sur la manière de payer par verliementa mon-
sueis des valeurs qui rapportent des rentea.

Pour le recevoir gratuitement, Il suffit de u'adreuer à

M. PAUL de MARTIGNY
au Bureau de Montréal de la Maison

BRYANT, DUNN & CO,
Rue Saint-Françoia-Xavier, Nos 84-88

TELEPHONE MAIN 4960

LA BAN9UE MOLSONS
Siège social - - Montréal

Capital versé---------4,000,000
Fon4p- de réserve-------4,800,000

COLLECTIONS
Encaissements faits dans tout le Dominion par

l'entremise de cette banque et dans toutes les
parties du monde civilisé, par l'entremise de nos
agents et représentants. Remboursements
promptement effectués aux plus bas taux d'é-
change.
Emnaislona de lettres de crédit commerciales et de

let tros circulaires pour voyageurs valables
dans toutes leu parties du Globe.

EDWARD C. PRAIT, gérant général.

LA BANQUE NATIONALE
FONDRE IN las@

Capital autorisé. .. . ... ,00c,0
Capital versé .. .. ... 2,000,000
Réserves .. .. ...... 1,964,4

Notre servie de billets oirculaires pour le@ voyageurs
uTraveiiers Choques" a donné satisfaction à toua nes
olientai noua Invitons la publie à se prévaloir dois avan-
tagea que noua offrons.

Notre bureau de Paria,
14 RUE AUBER

est très propia. aux voyageurs canadiens qui visitent
l'Europe.

Noua effectuons les virement@ de fonds, les rembour-
sements, lea encaissmenta, leu crédite commerciaux en
Europe, aux Etats-Unis et au Canada aux plus bas taux.

Nova Scotia Steel & Coal Co.,
LIMITED

MANUPACTURIERS
ACIER en BARRES UARCHAND MACHINERIE àlouis TRANSMISEDNS en A4èIER COMPRIME

P IjOLIS D'ACIE Jusq u à deUpc de large.
RAIL au "T de 12 la, 24 et de Ibo à la sorte
uci.%its, assîuux bit CHARS DI CHEMINS Dâ

GROSSES PIECES DE FORGE, UNE SPECIALITE
"Ms tae r. Wabaaa. Trremeuve-Mias

Ut Fourneaux Fours à Réverbère à Sydney Misse.
N.-B.-Lauiolro4 Forges et Ateliers de Plidage à New

Glasgow, (N.-E)

Bureau principal:t New Glasgow (Ne-E)

BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

CAPITAL AUTORISE........................ .640S.ee
CAPITAL VERSE ET RE8ESRVE (au 31 déc. 1915) . . 1.419.8e
là Succursales dam les Provin'ces du Qulbec, de l'Ontario et de

Nouveau Brunawick.
CONSEIL D'ADMINISTRATION i

Préside il M. H. LAPORTI, de la maison Laporte Marin.
imita. Administrateur du crédit fonide-franco-canadien.

Vice-Prlsidents W.? CARSLRY. capitaliste.
Vice-Pr6eldents TANCREDE BIEN VENU. Administrateur La*s

of the Woods MAIlling Co.. I*mited.
M. O-M4 BOSWORTHI. Vice-Priaidant "Canadien Pacifie

Railway CO."
LUesn. ALPHONSE RACINE Conseiller législatif, président

de la maison de groe Alphonse Itaciae limitée.
Md. L.3.O BEAUCIIEMIN . de la Librairie Beauchemis Ités
M. M. CHEVALIER. directeur général Crédit foncier franco-

canadien.
SUREAU DE CONTROLI
<Commlssaire-ceaseurs)

Pr4videntirbes. die ALEXANDRE LACOSTE. C. R.. ex-juge en
chef de la cour du banc du roi.

Vice-Prsidest Decteur E-P LACEAPELLE. Administrateur
du Crédit toieis fraace-canadle.

L'BON. N. PBRODEAU N. P.. Ministre saut portefeuille d n
le gouvernement du Québec.

BUREAU PRINCII-As
oitecteur Inrais flesèes ý.é. ÂANmtmDa *elaNtî
. M. LAROSER. inspecteur en criu: Mt. . -A TURCOT.ainspecteur:,

M.A. THIDAULT aaanc inspecteur- A. (hIOUXý secrétaire
e;Orru esésate llrra.geg. -tasaUus: Ns ewk Seet àlen,

baai. hegoAngiàeterre. PaeAie gsAutriebe, Itafl.

BANQUE D'HOCHELA.GA
Fondée en 1874.

Capital versé - - - $
Fonds de Réserve--
Total de l'actif -

DICTEURS:
Messieurs J.-A. Vaülancourt, président;

l 'hon. F.-L. Béique, vice-président;
A. Turcotte, E.-H. Lemay, l 'hon. J.-M.
Wilson, A.-A. Larocque et A.-W. Bon-
ner.

Beaudry Leman, gérant général.
Yvon Lamarre, inspecteur.

SIEGE SOCIAL: MONTREAL (M1 rue St-Jacques)
Bureau Principal: 95 rue St-Jacques

F.-G. Leddic, gérant; P.-A. Lavaliée, gérant adjoint.
164 Succursales et Agences au Canada

32 Bureaux de Quartiers.

Tout. dépôt D'UN DOLLAR ou plus
ouvre un compte à la Banque sur lequel
est payé deux fois par année un intérêt
au. taux de 3 9yo l'an.

La Banque émet des LETTRES DE CREDIT
CIRCULAIRES et MANDATS pour les voya-
geurs, ouvre des CREDITS COMMERCIAUX,
achète"des traites sur les pays étrangers, vend des
chèques et fait des PAIEMENTS TELEGRAPLI-
QUES sur les principales villes du monde; prend
un soin spécial des encaissements qui lui sont con-
fiés, et fait remise promptement au plus bas taux
de change.

t000,000
3,700,000

39,000,000

Vol. XXX-No 3
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NOTE AMERRICAINE

I )exième Année.
- Le 17 janvier 1917.

('e serait faire aux pirates trop d'honnîeur que dl'ex-
agérer l'importance de leurs exploits. C'eux-ci ont bietn
eui aujourd'hui. leur répercussion en Bourse, mais elle
tie prit à aucun moment nu caractère quelconqlue d1t
gravité. Les baissiers sont engagés à fonid, la elienté-
le ne l'ignore pas et ainsi s'explique qu'elle ne priête
plus qu'une orcille distraite à leurs histoires. (''est
ainsi que personne n'a voulu croire (lue les faits tt jourt
mnarquent de début de cette guerre sous-marit(- dlott
l'Allemagne menace les Alliés et même les neuîtres. La
réaction de la journée n 'a pas dlépassé la normale- île,
recul des valeurs pendant les périodes le hausse. La
clientèle ayant conservé son sang-froid eii préscence
d'un fait désagréable, il n'est guère admissible qu'Celle
le perde demain et prenne peur ei p)révisiont d'uît fait
de même nature qui peut-être ne se produira pas.

Quoi qu'il en soit. des sinistres (le la mer dont la lis-
te n'est -pas close, la prosp)érité américaine s'affirmne
chaque jour par des faits nouveaux et c'est ce qui nouis
importe surtout. Le conseil d'ad min ist rat ion du U. S.
Steel statuera bientôt sur le dividende. Un relèvemtent
n 'est pas douteux et la seule question <jîti se Pose <'st
dle savoir si l'augmentation portera sur le dlividlendle
régulier out le supplémentaire. Les recettes <le décent-
bre du International Mercanttile Marine se chiffr'ent
par cinq millions, soit uit deini-muillin dle plus que ne
prévoyaient les enthousiastes. Les renîtrées de la pre-
mière quinzaine permettetnt (le prévoir lue les recet-
tes atteindront près le sept millions à la fi <lut mnois.
'Irout indique que le prochain emprunît anîglais <le trois
cenîts millions, sera couvert presqu'aus-sitôt <lie laneé à
New-York. Cette somme fera retoîur aux usines <le
guerre, aux manufacturiers d'armes et cet appoint
nouveau de prospérité aura bientiuti jour sa répercui-
sion en Bourse.

Tels sont quelques-unts (les faits (lui indliquent la
hausse et servent (le base à la confiance le la clientèle.
C'est pourquoi sur réaction. quelle qu'en soit la cause
momentanée, nous conid(éronls que les valeurs actives
sonît intéressantes pour le haussier.

BRYANT, IWNN & C'O.

ASSEMLEE ANNUELLE DE LA BANQUE
D 'HOCHEL.TAGA

La banque augmente son capital à $10,000,000. - Si-
tuation finanicière très forte.

La quarante-deuxième asemblée annuelle des action-
naires de la Banque d'Hochelaga a Pu lieu ce matin, et
nos eleteurs trouveront danis une autre colonne le bi-
lan de la banquîe et le rapport présenté par les direc-
teurs.

La Banque a réalisé des progrès considérables dlans
le cours de l'année et fortifié davantage sa situationi
financière. Les dépôts ont augmenté de $6,657,000
l'encaisse en or et billets du Dominion s'élève à«$4,346.-
ti'0, soit une augmentation dle $1.128,000 sur l'année
1915 sans compter un montant de $700,000 déposé aux

I
îîéîservvs Cenmt raies d'Or.

L'actif imméttdiatemientt réalisable atteint le chiffre
de $17,253,353, cii tenant compte des avanîces ait mon-
tant de $1.275.723 aux corlporat ions municipales et sco-
liirs. l *aet if de lat Ban que qui s *élève à $41,86 1,527
est de $10,W0,000( pîlus élevé qu 'eni 1913.

L a Banîque dans le courant de l 'année a ouvert 14
sîuusales régutlièreîs et 16 sous-agences.

Les ioîntues d'affaires pourront lire avec avantage
le rapport dles d irect eur*s et trouveront dans l 'analyse
qît i est faite <les condlit ions économiqlues actuelles dles
renseignement s int éressant s et dles indicttions utiles.

L 'att ention titi publie est sérieusement appelé(! sur
lit nécessité de pratiquer I écononiev afin de perinatle
ait ('alnla de continuer' le développement et lat mise
(1n vit leit 1' le ses ri-Ilitesses inaturelles avec le capital ac-
vuuilé de ses nationîaux atu lieu dl'avoir recoursi à (les
emprunts à l'étranger.

Les aîwîeîîs directeur îs de lat Banue omi été réélus et
le conseil ti«,iniist rittion se comnpose dle M MN. J.-A.
Xallaîîcomrt. présidenît ,hoît. F.-L. Iléique, vice-pré-
sident ; A. Tur'<otte, E.-Il. LeI3,lion. .i-.Wilson,
A .-A. Larot<îue <et A .-W . Bonnîer.

TARIS D'HIVER POUR LES TOURISTES

Des tarifs spéciaux sont maintenant en vigueur pour
aller aux endroits favoris de la Floride, de la Géorgie,
de la Caroline du Nord, de la Caroline du Sud, de la
Louisiane et autres états du sud, ainsi qu'aux Bermu-
des et aux Antilles. Limite de retour, 81 mai 1917.
Pour billets, places réservées et tout renseignement,
s'adresser à M.-O. Dafoe, 122 rue Saint-Jacques, Mont-
réal.

SERVICE DES WAGONS-RESTAURANTS POUR
LES TRAINS DE VOYAGEURS DU

GRAND-TRONC

14e Ss titi(l chenmin (le fer du Grand-Tronc, qui
s estcéune réputation (laits tout le continent pour

I exc<'llt'îi<e de son service de wagons-restau ran)ts,
vienit d «adopter nu1e nouve'lle méthode pour attirer I 'at-
telttio sjièciale t publie voyageur sur les nombreux
plats à des prix raisonînables qtii sont servis <lans ses
wagonîs-restautrantts. Mite par le désir de démontrer
aî toits les voyageurs quei l 'oit apporte autant d 'atten-
l iont courtoise aitx petites commandes qu 'aux grandes
lat coipagnie a préparé une carte-menu spéc'iale qui
sera dlistribuée dlants les wagons de première classe et
indiqite les plats servis dlants le wagon-restaurant . Oit
a1 c0'1ttt que nombre <le persottnes (lui voyagent oc-
<'aStontîellentt éprouvaient une certaine défiance à
ent rer dans le wagonî-restaurant, et l'on croit que les
informtions qui seronit foutrnies sur les facilités <I'oh-
tenîrîlli repas à titi prix mtiimen, tout emi tenant comp-
te de ' x<'ellertee du service, contribueront beaucoup à
fatire- <isîtaraÎtre cette défiance.

Et 191.3. l'Afrique dut Sutd a importé 21,263.000
oeufs. On troutver'a que le nîombhre exporté cette ant-
née èedera 2,000.000, sans tenir compte de la con-
soiniation locale.
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Les Prévoyants du Canada
AawaIKe fonds depeso

Capital autorisé ........ P0O
Actif du fonds de pension, ......

le 80 sept. 1916. .. 0984,003.81

ACHETEZ DES PARTS DES
PREVOVANTS DU CANADA.

Parcs que cest un placement sans
pareil«.

Panrce que cest avec la plus petite
prime, la plus grosse rente;

Pasrce que c'est la seule Compagnie
a 'Fonds Social" faisant une spé-
cialité de tonds de pension.

TOTAL de l'actif du tonds de pen-
sion seulement $934,003,81.

ANTONI LESAGE, gérant général.
BUREAU PRINCIPAL#

Edifice "DOMINION" 126 rue
S.- Pierre, Québeo.

BUREAU A MONTREAL
Chambre 22, Edifise "Là PATRIE".

X. LESAGE, gérant.

ASSUEZ-VOUS DANS

La Sauvegarde
le PARCE B-s Té"s -tesas$e

QUE, OlmUFUW&il

2o PARCE Ou PWl mOu hIbBOOqui o"a do eaire u'auis1l

8e PARCE Ou I uhbUéd io o
QUE "oW» Mèatd1

La sagemo et llssedi.as do
4o PARCE os u meisora - gnd

,QUE do eu U4 Pm s W o#aie.
IPs.dsees lses .8. osi Me

bc PARCE . Caeodb6.se.smiet aus «atm etientW
* QUE 9: aNlovices de Qwk

Pm le b6affoc %4osmI..

su«o Seelal U-Angle des ruas Notre-
Dam.o et U.-Ykme.mt Mient,.l

La Compqnie d'Assune

Mutuelle du Commerce
Ceatre lin.cendie

deut excédant - ses
DEPOT lAU GOUVERNEMENT

ON ceeleruté de la nouvelle loi de.
Amusaracudo Québec. A Edouard VII

Chap. 69.
Btu eau principal:

Il ras Gfr.erd 5.-N>.e1ità..

19 janvier 1911 Vol. mX-No:

A Proo de la lc"C ad lii."

Le. agents de la "Canadtl L-
te" ont tait en 1915 pour Il.-
@O,.000 de plus d'a.tair«es n Ca-
nada que l'année précédente.

la "Canada Lite"' a payé aux
porteur. de polices. en 1915. 17.-
833,201, soit plus de $2,000.000
de plus que loi paiements pour
loi mêmes fins de n'importe
quelle année précédeist. et les
dividendes du. porteurs de poli-
ces ont absorbé la majeuire par-
tie de cette somme.

Le revenu de la "Canada Li-
le". on 1915. a 61.(- de $.3.
633.19. soit le plut élevé dans lès
annales do la comnpagnie.

L'excédent gagné sest élevé à
$1l.480,848.

Le total de. dividendes payez
aux porteurs de polices. on 1,15.
a été de plus de $3.800.000.

HERBERT C. COX
Président et gérant général

WESTERN-
ASSURANCE CO.

Fondée en 1861
ACTIF, au-dolà de - $8,000,00

Bureau Prino'pais TORONTO
<Ont.)

W. R. BROCK Président
W. B. MEIKLE

Vie-Président et gérant général-
C. C. FOSTER. Secrétaire

succursale de Montréals
61, RUE SAINT PIERRE

ROBT. BICKERDIKE. gérant

IMPRÈNABLE
ACTIF...... .... 74.824.428

Augmentation pou r
1915 .. .. .. .. .... .. 1.

ASSURANCES EN VI-
GUYEUR .. ........ 7,04.140
Augmentation po ur
19ISIS ....... 89.104.83

SURPLUS NE T NON
DISTRIBUE.. .. .. ... 7.545.1

Augmentation po ur
1906 .. .. .. .. .. ..... ,

SieG

ASSURANCES
Cautionnements

Judiciaires
Garantie de Contrats

Fid éliti des Employés

Vie, Accadents, Malaie
'Vol, Btis de Glaces

Attelages
Resoosabli6

de Parn et Publiqu
PhavmcjemAutomoies

LA PRE VOYANCE
160 ru &.Iacqes, MenIrial

TEL.. MMMI 1#26
3 -C GAGNE. tirant 6mi

l'Assurance Mont-Royal
Compani Indépendate (i ncendie)
BUREAUX: EDIFICE LEWIS

17 rue S.- 'omn, M ontrési

l'bon. EL B. Rainville. Président
I. Clément. Jr.. gérant général

ESINHART & E VANS
Courtiers d'Assurance

- BUREAU -

EDIFICE LAKE OF THE WOODS
139 rue ';.-Sacremmnt

Téléphone Main 558 MONTREAL

Benoît & De Grosbois
Audieurs

Compables et uqidae.w
CHAMBE S

No 3 rus Neiri -Dams Est, MONTREAI,
TUigb." Mal 57
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ASSURANCES
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CANADIAN FILM EXCHANGE Ll-
MITED.

AVIS est donné au public qu'en ver-
tu de la première partie du chapitre
79 des Statuts revisés du Canada, 1906.
designé "Loi des compagnies", Il a été
délivré sous le sceau du Secrétaire-
d'Etat du Canada, des lettres patentes
en date du 22e jour de décembre 1916,
constituant en corporation Charles
Isaac Giroux, courtier d'immeubles,
Gaspard Ernest Couillard, Joseph
omer Bonnier et Félix Roméo Paquet,
comptables, et Albert Homer Beaulne,
gérant, tous de la cité de Montréal
dans la province de Québec, pour les
fins suivantes:

(a) Faire généralement les affaires
d'un bureau d'échange de films, ache-
ter, posséder, vendre, louer, faire ou
autrement disposer de tout cinémato-
graphe, film, marque de fabrique, bre-
vets, droits d'auteur ou autres mar-
chandises; trafiquer des matériaux et
marchandises de tous genres, proprié-
tés mobilières et immobilières, les
échanger, bâtir ou améliorer;

(b) Exercer aucune autre industrie
qui semblera à la compagnie capable
d'être convenablement exercée en rap-
port avec ses affaires ou de nature,
directement ou indirectement, à aug-
menter la valeur ou à rendre profita-
bles aucun des droits ou biens de la
compagnie;

(c) Acquérir ou prendre la totalité
ou aucune partie des affaires, proprié-
tés et passif d'aucune personne ou
compagnie exerçant une industrie que
cette compagnie- est autorisée d'exer.
,Pr, ou possédant aucune propriété
ennvenani aux objets de cette compa-
anie et les payer en actions libérées
du capital-actions de la compagnie:

(d) Prendre ou autrement acquérir
et détenir et disposer des actions
d'aucune autre compagnie ayant des
objets en tout ou en partie similaires
à ceux de la compagnie ou exerçant
une industrie pouvant être, directement
ou indirectement, conduite avantageu-
sement pour cette compagnie;

(e) Vendre, louer ou autrement dis-
poser de tout ou partie des droits,
franchises et de l'entreprise de lacom-
pagnie pour telle compensation que la

compagnie jugera convenable, et en
particulier pour des actions, débentu-
res, obligations et autres valeurs d'au-
cune autre compagnie ayant en tout
ou en partie 'des objets semblables A
ceux de cette compagnie;

(f) Se consolider ou s'amalgamer
avec aucune autre compagnie ayant en
tout ou en partie des objets sembla-
bles à ceux de cette compagnie. et con-
clure des arrangements au sujet du
partage des profits, la fusion des inté.
rets, la coopération, les risques com-
muns, les concessions réciproques ou
autrement avec toute personne, mai-
son ou compagnie exerant nu enga-
gée ou se proposant d'exercer oni de.
s'engager dans une entreprise ou trans-
action capable d'être conduite de façon
à profiter directement ou Indirecte-
ment à cette compagnie et prendre nu
autrement acquérir des actions nu va-
leurs de telle nu telle enmpagnie. et les
engager, vendre, émettre et réémettre
avec ou sans garantie du principal et
des intérêts ou autrement en disposer:

(g) Acheter, louer ou autrement ar-
quérir, détenir, posséder toute nu par-
tie de la propriété. franchises, acha -

landage. droits et privilèges détenus
ou possédés.par toute personne. mai-
son, compagnie ou compagnies exer-
çant ou formées pour exercer une In-
dustrie semblable à celle que cette
compagnie est autorisée d'exercer, les
payer totalement ou partiellement en
actions libérées de la compagnie nu
autrement, assumer les engagements
d'aucune telle personne, maison iu
crporation;

(h) Tirer, faire, accepter. endosser
exécuter et émettre des billets promis-
soires. lettres de change, connaimq-
ments, mandats et autres instruments
négociables ou transférables:

(1) Prêter des fonds aux clients et
autres ayant des relations avec la com-
pagnie et garantir l'exécution des con-
trats par toutes telles personnes;

(j) Rémunérer, avec approbation
des actionnaires, en espèces, actions.
obligations ou autrement toute person-
ne, corporation ou corporations pour
services rendus ou à rendre en pla-
çant ou aidant à placer. ou garantis-
sant le placement d'aucunes actions
du capital-stock de la compagnie ou

aucunes débentures ou autres valeurs
de la compagnie ou dans la conduite
des affaires nu l'organisation de la
compagnie;

(k) Faire toute ou aucune des cho.
ses ci-dessus comme principaux, agents
ou fondés de pouvoirs;

La compagnie exercera son indus-
trie par tout le Canada et ailleurs, sous
le nom de "Canadian Film Exchange.
Limited". avec un capital actions de
cinquante mille dollars, divisé en 1,-
000 actions de cinquante dollars cha-
cune, et le principal lieu d'affaires de
ladite compagnie sera en la cité de
Montréal, dans la province de Québec.

Daté du bureau diu Secrétaire d'Etat
hu 'anada, ce 26e jour de décembre

1916.
THOMAS MULVEY,

2-4 Sous-secrétaire d'Etat.

LA BANQUE D'EPARGNE
DE LA CITE ET DU

DISTRICT DE MONTREAL

I assemlée générale annuelle
iles actionnaires de vette b)anquelt
aura lit-u à soit bireau princvipal,
i l aini-.latgues, lîunîdi. le 12 fé-
vrier prliii. à niidi, pour la

r itin d 's rlapports et états
itianiNuels et l'électin des direc.
leurs.

l'ar ordred br dt Ili'<aîîde dIiree-
i iluli.

A.-P. LESPERANCE,

M j<on<tréti, le M jantvier 1917.

3-4f.

h.

BRITISH COLONIAL
FIRE INSURANCE COMPANY

EDIFICE ROYAL, 2 PLACE d'ARMES, MONTREAL
CAPITAL AUTORISE, $2,000,000 CAPITAL SOUSCRIT, $1,000,OOO

Agents demandés pour les districts non representis

et*#** _i -1 - - 1 tebeobee -
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*A MAHNERIE 'CORDONNER"IEg
Pour tous Travaux depuis la mise

* en Forme jusqu'au Finissage

TRADE MARK

Systèmes Goodyear Machines "Consolidated"
pour Cousu-Trépointe et à monter d'après la

*Cousu - Chausson Méthode Manuelle'

Presses

à découper les Tiges
* Modèles C.

Machines Rapides Machines Davey àe
"Standard" cheviller bois

* A visser les semelles avec bigorne

* N

* Machines à Enfoncer les clous protège-talon ~-Machines
a Estamper, à Charger, à Poser, àFraiser, à Gouger, à Verrer

*et à Finir les Talons -- Machines à clouer " Loose Nailer " et:1Machines »à Bonbouter ~-Machines à Cimenter, à Poncer et
a Pardr-Machines à Entoiler les Premières, "Sé6rie Gemn"-
Machines à Poser les Oeillets - Oeillets, Cambrillons,
Brosses, etc.

:.United Shoe Machinery Co. of Canadà, Limited
Montréal (P.Q.)

Kitchener (Ont.), 179 King Street W.

Vol. XXX-No :i
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FABRIQUE DE LIMES BLACK DIAMOND
FONDER EN 1863

Doum Médailles de
RéoempensIe aux

Expositions

INTERNATIONALES

*INCORPOREE EN 1895

Grand Prix Sp-eiaI

NI'ýD A1I. L E D' tR

Atlanta, 1896.

Catalogue anve7é gratuitement un dendnce à teute pswenne lintoe dan@s le emmo de lin.

G. & H. BARNETT COMPANY, - - Philadelphie (Pe.)
PrePrUfé eploit& P. a i icholson Fils C.

DOOQOQUSS**Sii*oeODOOOU@000000000000000000000000000OOO@O o.oooao@oo...

IFERRONNERIE---Marche' de Montréal
PLOMBERI E

Tuyaux de Plomb
Les Prix sont de $14.00 net pour tuy-

aux en plomb et de $15.00 net pour
tuyaux de plomb composition (100
liv.)

TUYAUX DE RENVOI
Tuyaux légers, 4 p. diamètre, 28 t.

net.
Escompte saur les prix de la liste

pour tuyaux moyens et extra-forts. 50-
10-6%. Accessoires légers, moyens et
extra-torts. 60-5%.

Tuyaux mn fer noir
Prix augmentés.
Y.. .. .. .. .. .. ... 100 pieds 3.54

% 8.54

% 5.64
8.88

1%..............11.27

2%.... .... ........... 18.18

2%..............28.67

8%...........
4...........- 6.9

Tuyaux en fer galvanIséi
Prix augmentés.

%.. .... .. .. .... 10 pid .67
6.16
7.76

1............... - 11.48

2........ 24.98
2%................9,49
3...............1.64

4............... 5.76

Tuyaux un a»fer
3 Pouees............ 100 pieds 9.10

................ - 13.35

............... - 13.30
3%pouces..... - 15.55

4 poues........... .1,1
QUINCAILLERIE

Beulenu et noix
Boulons à voitures (8.00).

3-16. %. 5-6 .. .. ... 5%
7-15, S, %%........10%
à machine. % pouce et au-

dessus, 25 P.C.
à macmbln. 7-14 pouce et

au-dessus. 16 p.&.

- lisse, % et plus petits, 15
p.c.

- lisse. 7-11 et plus gros. le

- bandage, 40 P.C.
Neix par bottes de 100 lb.

Noix carrées, 81.00 de la liste.
Boulons à charrue. 16 P.C.

Broohe Barbelé.
La broche barbelée est cotée à $560

les 100 livres à Montréal.
Crampes à clôtures

Fer poli . . . .4.85

-galvanisé...........70

BROCHE GAL.VANISEE
Unie No. 9.......... .6.0
-No. 12...........65
Coul Spring 9...........6

- 12..........70
Pli ondulé tordu........6.10

FIL EN BROCHE
No. 12, les 1001liv..........20

- 13, 6____ .80
- 14,...........6.40

-- 16, -5
-- 16.............6.70

BrOlé, p. tuyaux, 100 liv. No. 18 6.20
_______________ 19 6.70

Extra pour broche huilé..1 160 P. 160
Ibà.

Clôture IPoutlller
poluor cent<l.r n

Plaques d'acIer
%pouce .......... 100 Uvme 3.45

.- ....... - 3.10
zinc on feuilles

Nous cotons: $29.30 les 100 livres.
Coudes pour tuyaux

Nous cotons à la dos.: eoudes ronds
ordinaires 76 feuilles, $1.84; 60 feuil-
les. $2.02.

Broche moustiquaire
Nous cotons: broche noire. 100 pieds

carrés. en rouleaux de 100 pdla de ton-
guer...............00

________ 0 3.. .05

Broquettes
Pour boîtes à fraises ... 70 et 10

fromage... .. -

A valises..........
" tapis, bleues........

étamées.......
en barils.......0.00

Coupées bleues, en dos. . . . 70 et 10
Spesanteur, 12.65 dous., moins.

- et % pesanteur .-

Sweeden, coupées bleues et ornlea, en
doz.. 7& P.C.
Broquettes, à chau"uree par doua.

14~ onco ou moins, 100 dous. . . 39.01
2% 38.00

3 46.00
3% 48.00

4 53.00
5 61.00
6 71.00

8 96.00
10 118.00

Cloua do broche
Nous cotons: $4.75 prix de base t.o.

b., Montréal.
Chaînes on fer

Très ferme.
On cote par 100 Ibn.:

8-16 exact 5..........s,
%/ exact 1...........7.30
5-18............6.60
5-16B%............00

Clous coupée
Nous cotons, prix de base, 84.25 t.o.

h.. Montréal.
Fer en barre

Hausse générale.
Ver marchand b Iasé 100 liv. 3.40
V~er riirg(-..... .:ase loci liv. 3.60

.. titi ., ham 100 liv. 3.75
It-etir fers à rheval base 100 liv. 3.65

Fei.îllIard mince' 1 1/ à 2 liloue 4.45
Feil lard <î,a is, No. 10 .. asi 3.70

Acier on barre
Noua cotons, net 80 jours:

Acier doux. Isame 100 liv. 0.00 4.35
à riVets, base 100 liv. 0.00 4.30

-- à lisse, hase 100 liv. 0.00 4.4.5
à bandage. base 100 liv. 0.00 4.55

- à machine, base 100
]IV., fini fer ...... .. 0.00 4.60

-à pince, hase 100 liv. 0.00 5.40
-àre,,isotrtm. base 100 liv. 0.00 6.40

Cuivre en fouille
Le Cuivre ou fouile est ooté à 47e

la livre
Cuivre rouge on fouille

La livre, base Sic.
Câbles et Cordages

Best Manilla......base lb. 0.25%
British -....

Vol. XXX-No 3
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LA CONSTRUCTION
Ecole projetée. 110,000. Westmount Maison. $14,000,. pare Latontaine. L.abhé et Roberge. Sainte-Marie

<P.Q.). Prop., Commission scolaire de Montréal. Architecte. M. J.-E. Prairie. (Beauce).
Notre-Dame de Gràces; secrétaire- 502 rue .Sainte-Catherine Est. Les travaux commenceront au pin-
trésorier. M. James Black. botte posta. Masnpoeé,$.0,Sto . temps.
le 248. Montréal. MIo rjte 300 utn(1

Q.). lrop., M. J.-T. RaIston. Les tra- Eco!e. $60,000, quartier Salnt-l'hi-
iFcole projetée. $16,600, Lachine fil'. vaux commenceront probablement au lipp>e. Trois-Rivières. Prop., Commis-

Q.). Prop., Commission scolaire: se- printemps. sion scolaire: entr.. Nohert. Dupré et
crétatre-trésorter. M. H. Robert, 47. Arsenauit Ltd, rue Saint-Maurice.
lie avenue. Erglis;e et presbytère, $200,000, >tont- Maison, $2.500. 302 rue Hamilton.

réal. Plrop., Congrégation du Très Montréal. l'roi). et entr.. M. Alfred
Ecole projetée. $3.000. CausaPàcal, Saint Rédempteur. Cuiré, R.P. J.-N. Lemaire. 232 rue Hamilton.

(l... Prop.. Commission scolaire. (leoffrion. 1860 rue Notre-Dame Fat. Ec<,ie projetée. $12,000. Village de
Seréare- émrtr M H emrl.Ecole, Trois-Rivières, quartier Sain- Beioeil (I...l'o. ommission

Ecole projetée. $7,000. Windsor. com- te-(Cè?ile. l>rop.. Commission scolaire scolaire.
té de Richmond. Prop.. Commission catholique romaine; entrepreneur. l'coie proujetée, $3,000. Village de
scolaire; secrétaire-trésorier. M. Nap. Nap. Guillemette, 77 rue Bonaventure. Cham>ly (I...Ilrop.. Cummission
Rousseau, Windsor. scolaire.

lcoie pt'ojetée, $10.000. Westmoutit La commission doit acheter des ta- Scoîe projetée, $2,000. Tadousa.c (P>.
(Q..Prop.. Commission scolaire de Mieaux noirs et des sièges pour 400 Q.l. i>rop.. Commission scolaire de

Notre-Dame de Grâces; secrétaire- élèves. I*Mxaltation de la Sainte-Croix (Sa-
trésorier. M. James Black. boite pos- Académie, $150.000, iues Saint-Pier- guenay).
tale 248, Montréal. re et DesCamps4 Trois-Rivières ('Q) ~ mrhn-ialatdvatsn

eote projetée. $16.500, Lachine, . lrp Cmiso clie sulter fréquemment les adresses dea
Q.>. Prop.. Commission scolaire: se- 1.a Commission doit acheter lem lt-
crétalre- trésorier, M. H. Robert. 47 Melaux noirs et des sièges pour 600 hommes daffaires et professionnels
16e avenue, élèves, qui mettent leur scienc, et leurs ta-

Maison et garage. $15.000. Windsor E.glise. $41.350. Saint-l>amase. comté letà adsoiontyfirapl
Milis (Q..Prop., F.-.J. Campbell. de Matane. Prop., la paroistie; curé, . <squsaittondvetifcl.
arch.. McVicar & Hériot. 104 avenue J.-F. Lepage; arch.. M. Il. Uvetsîue. Un bon conseil est souvent d'une v'an-
littlon. Montréal. 116 rue Saint -Jeanu. Québec; entr.. de utilité dans le commerce.
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La peinture que vous vendez est-elle
une réclame pour votre magasin?

Tout ouvrage (le peinture constitiie une sorte tl *aîiioiiîe 1pour le fabrieant de la peinture et le
miarchand qui a venîdu celle-ci.

Que vet ouvrage fasse faire ou epée(ht- (le faire îîîî< autre vente. vela dépend (le la peinture.
Quand J'on vonsidêre à ce point de vite la vente dle la peinturet on comprend la néessité réelle
W accorder sa confiance à la

Peinture Anglaise B-H
paree. quî'elle est appuyée par un long et bon -'reeord - qui est unîe garantie absolue (le ce qu'elle
sera dans l 'avenir.

Le marchand qui a uîîe agence B-Il n'a jamais besoin de craindre de citer aux personnes qui
se proposent <l'acheter des travaux pour l'exéeutiondesqmîels la peinture B-H a été employée. Ils
sont, eii effet, sa meilleure réclame.

Nous entrerions avec p)laisir eii relationN avee unt marchanmd progressif danse chaque endroit
où ic nous sommes pas encore représentés.

BRA DRA -H ENDERa ý

*, 0 - eaH lf S. .'....c-)!,t

Vol. XXX-No 3
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Bigid .. ...... .......... 0.20
ligthyarn simple .- .. 0.18
Jute .... .. ........ 01
Coton............0.38
Corde à chie ... .0.40

Charnières (couplets,) No MO0
Ferme. à la hausse.
Escompte de $Se.

1% pouce......... .. 7
....................... 9.7

3....................... 0.31
3....................... .92
33......................... 1.07
3....................... 1.30

N.. 000 et BIS
Escompte de 20 et & pour cent.

'l pouce ...................... ui
1.......................0.87
1pouce...........0.48
1.......................0.50

«----....».....................06.07
3....................... .
3....................... .81
.............. 1.07
3%.... .................... 1.40

4pouce.. ................ 3.13
No 004

Escompte de 30 et S pour cent.
Fiehee.on Fer

............................. 80
7-10. ......................... 3.30

. ......................... .7*
$-le.0.........................3.00

........................... 3.40

........................... 8.8,
............................. 38.30
............ ...............3.80

Vie à beis
Tète plate, acier .. ....... .. ... 750/

-ronde, -. . .. 70%- plate, cuivre.......423%%
-ronde -....... 40 %/
-plate, bronze........86 %
-ronde, 8.. . .23%/

LANTERNE$
Wright No. 83.............. doz. 8.o
Ordinaires.........don. 7.75
Dashboard C. B........dos. 12.00
No. 2............dom 8.50
Peintes 60c extra, par don.

Terdous.e
Nous cotons net:

Royal Canadin .. ........ doz. 42.40
Colonial. ............... dos. 46.90
Satety ................. don. 48.76
E. Z . ................ doz. 46.90
Rapid .. ............... don. 41.40
Bicycle .. .............. dos. 51.05

Plomb en lingots
13tationnaire: $10.

Zinc en lingots
Marché très tort avec une demande

continue de l'Europe.
Nous cotons: 18.25 le. 100 livres.

ETAIN PUR
La livre...........0.68

CUIVRE NATUREL EN LINGOT
LaK livre...........0.38

CAUSTIQUE
En barils de 100 Ibo ........... 3.10

HUILES, PEINTURES ET
VITRERIE

Huile de lin
Nous cotons au gallon, par baril, prh

nets: huile bouillie $1.11; huile crut
$1.1!5.

1917* Vol. XXX-No 3

Essence de thir4benthine
Ferme.
Nous cotons 86c le gallon Par quan-

tité de 6 gallons et 78c le gallon par
baril.

Bilanc de plomb
Blanc de plomp pur 100 liv. -814.0

No. 1.. .4.14.10
Goudron

Goudron liquldf>. brI..0. .00 4.10
pur, 100 liv. .. . 0.06 0.05
Peintures préparée

Gallon............1.96
Demni-gallon.........2.00
Quart de gallon........2.05
En boites de 1 liv........0.12

Depuis le 1er octobre le. conditions
des fabricants de peinture sont à pour
cent d'eacompte à. 15 jours ou net & 40
Jours.

Verre. à Vitres
Star Double

Pouces unis ... ou lem ou cu40.
100 pieds.
au-dessous de 20 ....... 7.30 11.90

le à. 34..............0.06 3.11
36 à 40..............0.50 13.00
41 à go0............. 11.75 15.10
si à. d0............. 13.35 ILUS
si 70 ............. 13.11 IlO.8
71 o............. 14.76 17.35
71 à 84 ................... 33.15
85 à.. 90 ................... S4.89
Si &. 94 ..............,:::- 35.06
os à 100...... .....- 29.00

Escompte de 10 pour cent
VERT DE PARIS BERGER

Baris à. pétrole la lv...
à___ arsénia .............

La grande fabrique de scies,. en acier, de
Henry Diston &.Sons - la plus vaste du monde.

Cette imposante fabrique, plus grande que n'importe quelles deux autres réunies, ne com-
prend qu'environ le quart de l'établissement entier de Disaton.

HENRY DISSTON & SONS, Limited. 2-20 Avenue Fraser, Toronto.
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T ôles Galvanisées

~"Queen's Head"
La type du genre sennu depuis un

demi.miôole.
Jamais 69alée0 comme qualité.

A. C. LESLIE & CO, I
-MON'REAL-

LIMITED

Feutre'et Papier
N'IMPORTE QUELLE QUANTITE

Toitures Goudronnées (Roofing) prétes à poser, 2 et 8.
Papiers de Construction. Feutre à Doubler et à Ta-
planer. Produits du Goudron. Papier à Tapisser it à
imprimer. Ppielr &BbaiIag Brun et Manille.

Fabricants du Foutre Goudronné
" BLACK DIÂMOND I

ALEX. McARTHUR & CO., Limited
.ai RUE KeGIL MwONTR KL

Manufactura de Feutre pot Toitures: Rues du Havre
et Logan. Moulin pier. Joliette, Quà.

Le seul pneuà compression
droite.....Manufacturé au -Canada.

I Tout pinceau fabriqué'
j d'après cette patente

est garanti sous tous
les rapports.

Vol. XXX-No 3

"Fred, les limes "Famous Five"
sont tranchantes et résistantes
et font beaucoup de travail, et
si nous les mettons de côAté dès
qu'elles ne sont plus satisf ai-
santes- comme le fabricant le
conseille-nous obtiendrons les
meilleurs résultats. U.~ne com-
pagnie qui fabrique et vend
60,000,000 de limes par année
doit savoir les faire le mieux
qu'il soit possible."

Ceci est un bon avis pour l'a-
cheteur et le détaillant. Spéci-
fiez donc les "Famous Five"
la prochaine fois que vous
donnerez une commande.

Ce sont:

Kearney and Foot
Great Western

American
'A 1-Nous les recomman-

dons comme pinceaux
parfaits pour travaux
de première classe.

Canada Brush Co., Lifited
AGMNTS--

H. L St.Mhichel& Co,9 rS St-GsbdeMentrk
Bweau Principa et Usines, Saint-Jean (NAB)

Venld reil i 19 an ilvier 191-7 :33

Le Surintendant a dit à
l'agent acheteur :
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ILe Malaxeur à beurre "British"
-DE-

MAX WELL
est sur le marché depuis des années et'i été adopté par les
meilleures laiteries d'Angleterre et du Canada.

Résultats: meilleur beurre et plus gros profits.
Rend le beurre ferme, égal et consistant dans tout son

ensemble. En trois grandeurs: 14", 17" et 20" de large.
Kariuos pour auoir un catalogue lluatrd.

MAXWELLS LIMITED
ST. MARY'S, -- ONTARIO

ven(lred Vol. XXX-N..,

on ter de Sb et 100 liv. ..
de 28liv ......

sacsi on papier, 1 liv ..........
BoIl3à en ferblano. 1 i ........
Sacs en papier. %~ lv.........

Pas de demande.
Cloue à olieval.

Nous cotonu par botte: No. 7. $3.15;
No. 8, 13.00; No. 9, $3.85; No. 10, $2.75;
avec escompte de 10 p.o.

Fers à oheval
Crampons No 1 et No 4.

5-11.............00
............... .. 0
................ 40
................ 0

9-14.........80
%......... .. 40

Clefs............0.15
Fers à cheval on fe;r, es10u«v. 11.00

acier - 15.00
Fer à neige, le qrt. .... 4.90 4.6
New Light Pattern. le qrt.5.10 4.11
Fer "To. Weight" No 1 à 4 .... 7.1&
reatheffweight, No O à O...... .35
Vers asmorti@ de pluï d&une grandeur

au baril 10c. à Il5e. extra par barti.
oudure

Nous cotons* barre demi et demi
soc; garanti. 27%c.o; Wiping". 28c;
méta.l pour plombièe.

Papier à Constr'uetion
Papier Jaune léger. le rouleau *0.10

goudronné - - 6.O
Jaune pesant, lus 100 UT. SU
goudronné - - 3.15
à tapie -4.00
à toiture goudronné - 2.79

METLUX
Antimoine

Le marché est à la hausse 0.19 0.19%6

Fer en Gueuse
Plomb. 16 IL

Clarence No a..........3.00
Forbimno Charcoal

Nous cotu>ns: I.C. 20 x 28, li.ap la
I',,Itp 56f. 88.00.

Au Coke-Lydbrook ou égal
1 C. 14 x 20. Iha.e ble .. .... ... 25
Au oharbon - Terre - Dean ou égal
1 C. 20 x 28, bte .... ... 15.50 16.50

(Caiset de 113 feuilles net).
Ferbiano étamé

(caisses de 550 Ulv.>
28 gauge 30 x 72 ........... 16.00
26 80 x 72 ........... 15.00
24 - 0 z 72 ........... '14.00

Moins d'une caisse, 0.50 de plus par
100 livres.

Tales galvanisées "Canada"
Nous cotons: 52 feuilles. 0.00. 60

feuilles. 89.50.
Tôles 14oires

Feuillus:
Epaisseur 22 à 24 .... ....... 5.60

26........ . t
28...........76

Tél@s Noiees "Canada"
60 Feuilles..........7.00
76 Feuilles..........7.26

Trèa rares.
Tales Noires Polites.

60 feuilles (très rares> ........- -.000
TOLES GALVANISEES

A la caisse:
Queenà Fleur Gorbal

Hlead Lis
16-20.......8.30 8.00 8.00
2 2-24.......8.60 8.20 7.80
26.........8.75 8.50 6.00

28.. .. .... ... 9.00 8.75 8.40
Ilibins 25c. par caisse.

Apollo
1084 z - 28 Anglais.....8.85
280- 26 8.40
24 -.. . .. . 7.80
22 -.. . .. . 7.80
16 A~ 20 G........7.40 7.60
En paquets d'environ 160 liv. 0.10 de

plus par 100 livres.
VERNIS FRANÇAIS

A polir, le gallon:
1-16. $ 6 5 6 4.60; 3,8.5
1. $4.

A finir les trains fin.
1-16. 17; $ 6 6. 5.0 8.5
1. $5.

Superfin à caisses:
8, $7, 86.50. 8.25, 8.

Mixtion à dorer, clarifiée:
$6.76. $6.76. $5.25. 85, $4.75.

Extérieur fin:
%6. $5.50; %6. $5.25; 1. 85.

Marbre blanc:
%6. 16.50; $,8.25; 1. 14.

Ollo vernis:
%6. 88.00; 3.82.75; 1, 82.50.

RIKc mat:
8.50; 3.8.35; 1,8.00.

Noir pour cuir:
36. 87.50:.3%. 37.35; 1, $7.00.

Siccatif col d'or:
14. 846.0 36. 8.35: 8.00.

BO1S DE CONSTRUCTION
Bois blanc, blanchi, %6

pcs- 1.000 pil. ... .58.00 50.0
Epinette marchande préparée . 27.00
Pruche; 1 à 8 pcs. qualité mar-

chande .... .......... 1.00 18.00
-No 2, - 3.60 4.0@

i 19 janvier 1917
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FAITS en CANADA

Les Faux-Cols
ARROw ajustables'

(Brevetés)

sont coupcs de facon à s'adap-
ter parfaitement au cou et
aux épaules.

CLI ETT. l'EAiI(>IY & CO., INC. FABRICANTS~
!UONTIIEAL
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Avant l'Inventaire

du 1er Fevrier

SA UMONS
Le( 111.11 Il I .'t 1 tm 111.i Il lus stîmrk's I î ' bllîm I l ,i.,.i li . > ''~ m . ile

etIl ugî î i -im li d es (Iv ind. (I>rl tm/ em.î î i "i' i l.i Il-;- pr11aiili- o l ii'.

au pîlus b>as prix.

SOCKEYE ROUGE MARQUE VWCTORIA"

dm us Ie >I iS i p isr i - iîîi i'm IiiIt dubl iws - i i lI1>-' h; iltiî'. l *mI 1111'. ' mliii I~m i'..

THES
RECOLTE DE 1916.

Si vi>liN muli vm i iguimili Ili. mi t ii »->' 1., ii'*i .ii . i li l.ItI mim;î.mm

uî I ht* î) J .uîmu iliicl. -1m m~ 4i .ii t '? .îlii\ i . ijiii ? I IIi''lii

pim'ýImil rai il.

Un échantillon vous le prouvera
Ntîtie stoumk compijîruiil missi ilii> g.rai.uml limt l iiii i. .I iji i l iliv fimmr. Il

verts ies Ivuîmi(es mt mi> t (*eyiiuî.
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A tout détaillant
faisant mention du
PRIX COURANT

nous enverrons
FRANCO

une seule copie de
la célèbre

CUISINIERE
PIVE ROSES

La Ménagère Canadienne s'ambitionne
L'ambition de mieux "faire la pàte," d'apprêter un meilleur pain, un gàteau plus appétissant,

une tarte plus délicate, exige chez la ménagère, l'achat plus fréquent de tous genres d'épiceries.
Dans la célèbre Cuisinière FIVE ROSES nous exposons à l'avantage de votre clientèle, les direc-
tIons infaillibels qui assurent le succès dans la cuisine canadienne-française. Les recettes éprou-
vées de plus de 2.000 ménagères poussent journellement des milliers de femmes à (le nouveaux es-
sais.

Songez que déjà plus de 30,000 cuisinières canadiennes ont demandé ce fameux recueil, et chaque
jour nous recevons au-delà de 100 nouvelles demandes. chacune accompagnée de 20' en timbres.
Le nombre de ces ménagères ambitieuses grandit toujours. Elles sauront augmenter les ventes du
détailleur qui leur fournira une farine supérieure à l'épreuve de tout désappointement.

Soyez donc le premier à leur fournir la fine fleur F 1 V E ROSES, source inépuisable de profits
constants de tous genres. Demandez-la à votre fournisseur, ou adressez-vous à la compagnie.

LAKE OF THE WOOD MILLING CO., Limitée
"LAC DES DOIS"

Capacité Journalière 24,700 Sacs
MONTREAL


